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Le français, comme la langue 
anglaise, est très diversifié. En 
anglais, nous avons les accents 

anglais  : britanniques, australiens et 
même écossais. Mais en français, nous 
avons l’accent français (de la France), 
de l’Africain et, comme nous, l’accent 
canadien. Notre version de la langue 
est très différente. Nous incluons sou-
vent des mots anglais et nous pronon-
çons même des mots semblables à eux. 
Mais pourquoi est-elle si affectée par 
l’anglais? Comment avons-nous appli-
qué la langue anglaise à la langue fran-
çaise, surtout au Québec? 

En Ontario, presque 11  % de la 
population parle le français. Au  
Québec, par exemple, 95 % de la popu-
lation le parle. Qui est un nombre très 
élevé à comparer à l’Ontario. 

Mais ce n’est pas mon point. Au 
Québec, il existe un «slang», ou joual. 
Le joual est composé de mots qui ne 
sont pas généralement dans le diction-

naire français. Il est 
utilisé entre plusieurs 
personnes au Québec. 
Par exemple, «moé» 
pour moi, ou bien 
«se grouiller» pour se 
dépêcher. 

Le Québec était 
une colonie française, 
mais il s’est déve-
loppé séparément de 
la France (évidem-
ment dans un pays 

très éloigné) ce qui a conduit 
à des caractéristiques lin-
guistiques différentes. Au fil 
des années, des différences 
sont apparues en raison de 
l’isolement, du contact avec 
les langues autochtones et 
de l’influence d’autres immi-
grants européens. 

Le français québécois a 
emprunté des mots à l’an-
glais et aux langues autoch-
tones, ce qui donne lieu à 
un vocabulaire unique. Il 
conserve également cer-
tains mots français plus 
anciens qui ne sont plus 
utilisés dans le français moderne. 
En conséquence, le français québé-
cois a conservé des caractéristiques 
archaïques et des formes tradition-
nelles qui ont évolué différemment 
de celles des Français. 

Pour comparer la situation, imagine 

que tu as un groupe d’amis avec qui tu 
t’es toujours tenu et ils te laissent. Tu 
es maintenant pris avec d’autres per-
sonnes qui agissent complètement 
différemment que toi ou tes anciens 
amis. Tu es introduite aux nouvelles 
façons de parler et d’agir. L’adaptation 
de ces habitudes te vient, puis tu es 

complètement différente.
Je trouve ça très intéressant que 

les humains, si isolés de leur langue 
maternelle, sont capables de com-
plètement changer s’ils sont exposés 
ou habitués à une autre langue. C’est 
extraordinaire comment nous pou-
vons nous adapter à certaines habi-

tudes et encore les avoir des centaines 
d’années après.

Le français est une langue très 
unique, avec beaucoup d’historiques 
compliqués. Celle-ci était celle du 
Québec, maintenant je connais pour-
quoi c’est tellement différé que le 
nôtre, ici en Ontario.

École secondaire catholique Algonquin, Astorville

Oh, le français!

ZOE MAYOTTE

LANGUE FRANÇAISE

Denis Labelle, DHA : président          Yves Laliberté : directeur de l’éducation

Découvre les  
MHS offertes  
au secondaire !
Affaires, construction, environnement,  
exploitation minière, fabrication,  
santé et bien-être, et sports.

Plus d’info : cspne.ca/mhs

Photo : Shutterstock
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D e tous les 100 milliards de vêtements 
qui sont fabriqués chaque année, plus 
de 92  millions se trouvent dans des 

remblais. Une entreprise locale essaye de faire 
une différence. Courtney Mitchell a récem-
ment ouvert un nouveau magasin de vêtements  
usagés à Blind River. 

Il y a quelques années, Courtney et sa 
famille ont acheté une maison au bord du lac 
Duborne. Sa famille l’utilisait comme une 
cabane et le fréquentait pour leurs vacances. 
Éventuellement, sa famille a réalisé à quel point 
ils aimaient vivre à Blind River. Donc, ils ont 
décidé de déménager de façon permanente. Ils 
ont déménagé d’Orangeville, à environ 7 heures 
de route au sud de Blind River. 

Une des meilleures amies de Courtney pos-
sédait un magasin d’occasion à Orangeville 
pendant 13 ans. Courtney l’aidait souvent avec 
son entreprise et a été inspiré : «J’ai absolument 
aimé le travail qu’on faisait», raconte Courtney. 
Le nouveau magasin de Courtney, Home Again, 
est pittoresque et confortable, rempli de plu-
sieurs items usagés en bonne condition. 

Vêtements en consignation
Home Again vend des vêtements en consi-

gnation. «Les gens nous apportent les vêtements 
dont ils ne veulent plus, qu’ils n’utilisent plus, 
dont ils n’ont plus besoin ou qui ne leur vont plus. 
Le consignataire récupère 40 % du prix de vente et 
les 60 % restants reviennent à l’entreprise, ce qui 
nous permet de générer ce service.» Le magasin 
accepte également les dons.

Magasiner pour des vêtements usagés peut 
améliorer la production éthique de vêtements. 
Des magasins comme Home Again «réduisent 
le cout des vêtements eux-mêmes… (alors que) 
nous ne remplissons pas toutes les décharges… 
Nous recyclons, réduisons et réutilisons; nous 
obtenons des vêtements à la mode pour une 
fraction du prix».

Des magasins d’occasions sont aussi une 
bonne place pour trouver (ou revendre) les items 
d’une utilisation : des vêtements pour une occa-

sion spéciale, des costumes, des vêtements de 
peinture et des chandails de Noël. 

Des magasins d’occasion ont souvent des 
vêtements de bonne qualité. «Il s’agit de l’en-
tretien du propriétaire et des employés pour 
s’assurer qu’il n’y a aucune trace d’animaux, 
pas d’odeurs, pas de déchirures et pour s’as-
surer que la qualité des vêtements est par-
faite lorsqu’ils sont mis pour la vente.» 

Les vêtements qui ont bien vieilli sont 
souvent de meilleure qualité, car ils ont été 
conçus pour durer. C’est ce genre d’articles 
que les magasins d’occasions sont souvent 
capables de revendre.

Home Again est un ajout admirable à la 
ville de Blind River. Il aidera les gens à avoir 
accès à des vêtements abordables, de qualité 
et éthiques. Il offrira un endroit efficace où les 
gens pourront faire bon usage de leurs vête-
ments légèrement usagés.

École secondaire catholique Jeunesse-Nord, Blind River

Faire la différence, un vêtement à la fois

Courtney Mitchell, la propriétaire et gérante  
de Home Again. Photos : Courtney Mitchell

LYDIA RADDON

Home Again est un nouveau magasin d’occasion de vêtements sur l’avenue Woodward à Blind River.

A près la lutte contre le Règlement 17, la crise 
scolaire  en 1971 et la création du drapeau 
franco-ontarien en 1975, les Franco-Onta-

riens peuvent être fiers de leur résilience au fil du 
temps. Malgré les efforts des années précédentes 
qui ont permis aux Franco-Ontariens de s’exprimer 
fièrement en français, la francophonie en Ontario 
souffre toujours. En effet, l’insécurité linguistique 
affecte plusieurs communautés franco-ontariennes. 

L’insécurité linguistique va plus loin que la peur 
de s’exprimer en français. Le jugement porté aux 
Franco-Ontariens et entre ces derniers peut causer 
un manque de confiance, surtout chez les jeunes. 

Pour certains, les reproches au sujet de leur 
dialecte contribuent à la perte de la langue fran-
çaise en province. Pour mieux comprendre com-
ment l’insécurité linguistique affecte la génération 
d’aujourd’hui, voici un témoignage de la classe de 
FRA4U de l’École secondaire catholique Franco-Cité 
à Sturgeon Falls. 

Les élèves ont eu la chance de discuter en groupe 
classe au sujet de l’insécurité linguistique à Stur-

geon Falls. Ce qui a été retenu après cette discussion, 
c’est que les élèves de 12e année se sentent jugés et 
embarrassés de parler le français, particulièrement 
dans différentes régions. 

À North Bay, les élèves préfèrent parler l’anglais, 
car ils se sentent moins jugés que s’ils parlaient en 
français. La classe en a déduit que dans certaines 
villes, les francophones sont assimilés sans même 
s’en rendre compte. 

Les élèves pensent que la solution pour garder 
et promouvoir la fierté des Franco-Ontariens c’est 
de créer des programmes, des activités et des évè-
nements qui rassemblent et célèbrent la culture 
francophone en Ontario. 

Les exemples que les élèves de 12e ont utilisés 
sont les programmes postsecondaires en Ontario. 
Cette année, les 12e doivent choisir leur institution 
postsecondaire. Cela dit, la majorité des étudiants 
ressentent la pression de poursuivre leurs études en 
anglais, dû à la plus grande variété de programmes 
offerts en anglais. 

Les élèves ajoutent que la francophonie en 
Ontario devrait être davantage célébrée dès un 
jeune âge. Des activités telles que celles de la Fédé-
ration de la jeunesse franco-ontarienne (FESFO), 
Quand ça nous chante, Contact ontarois et les 
ralliements sont toutes des activités offertes par 
l’É.s.c. Franco-Cité et le Conseil scolaire catho-
lique Franco-Nord. Ces activités devraient être 
encore plus encouragées pour que les plus jeunes 
développent une fierté francophone. 

La francophonie en Ontario a évolué, mais 
pour qu’elle demeure une langue dont tous 
sont fiers, il faut continuer à engager les jeunes 
à mettre les efforts comme faits dans le passé. 

Tous les francophones en province ont le droit 
de s’épanouir dans leur langue et de partager 
leur fierté. Ensemble, il est possible de créer une 
communauté plus inclusive pour que les jeunes 
puissent développer un sentiment d’apparte-
nance à leur culture franco-ontarienne afin de la 
conserver en Ontario.

École secondaire catholique Franco-Cité, Sturgeon Falls

L’insécurité linguistique chez les Franco-ontariens

SOPHIE-ANNE LEVAC

Photos : Sophie-Anne Levac
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P lusieurs personnes cherchent des réponses 
aux problèmes de la vie. À cause de ceci, 
plusieurs se tournent vers les religions. 

Les cinq  religions les plus connues du monde 
occidental sont le christianisme, l’islamisme, le 
bouddhisme, le judaïsme et l’indouisme. 

Le christianisme
La définition de cette religion est une «reli-

gion fondée sur l’enseignement, la personne et 
la vie de Jésus Christ». Le symbole du christia-
nisme est la croix. 

Autour du monde, le pourcentage du christia-
nisme sous toutes ses formes est de 30,9  %. Les 
chrétiens utilisent des chapelets pour prier à Dieu. 

Puis, les sept sacrements du christianisme qui 
sont :
•	 Le baptême
•	 La confirmation
•	 La confession
•	 La communication ou l’eucharistie
•	 L’ordination
•	 Le mariage et l’onction des malades

L’islamisme 
La définition de cette reli-

gion  est «l’islam est la soumis-
sion, résignation à la volonté de 
Dieu». Le symbole de l’islam est 
l’étoile et le croissant de lune. Le 
pourcentage de l’islam autour du 
monde est de 26,3 %.

Pour prier, les islamiques uti-
lisent des mushafs, des portes-co-
ran et des lampes de mosquées.

Si vous êtes musulmans, vous 
connaissez certainement ces tra-
ditions religieuses : 
•	 Le témoignage de foi
•	 La prière
•	 L’aumône
•	 Le jeûne 
•	 Pèlerinage

Le bouddhisme 
La définition de cette religion 

est «doctrine religieuse fondée en 
Inde après le brahmanisme et qui 
se répandit en Asie». Son symbole du bouddhisme 
est la roue dharmacharkra. 

Le pourcentage du bouddhisme est de 6,5  %. 
Pour prier, les bouddhistes utilisent un moulin à 
prières.

Les bouddhistes ont les croyances suivantes :
•	 Le dharma
•	 Le kharma
•	 La réincarnation
•	 Le sanya
•	 Le judaïsme 

La définition de cette religion est une «religion 
des juifs, descendants des Hébreux et héritiers de 

leurs livres sacrés». Le symbole du judaïsme est 
l’étoile de David, à six pointes.

Le pourcentage du judaïsme autour du monde 
est de 0,2 %. Pour prier, les juifs utilisent des tsit-
sits, des téfillins et des kippas.

Les croyances typiques des juifs sont :
•	 le monothéisme, croyance en un dieu unique 

et transcendant
•	 leur dieu se nomme Yahwey

L’indouisme 
La définition de cette religion est une «religion 

brahmanique pratiquée en Inde». Le symbole de 

l’indouisme est l’Om. 
Le pourcentage de l’indouisme autour du 

monde est de 14,9  %. Pour prier, les indous uti-
lisent des bouddhas et le tchenrézi.

Les indous ont les croyances suivantes :
•	 Des dieux nommés Brahmâ, Vishnu, Shiva, 

Ganesha, Sûrya-Nârâyan, Deva et bien d’autres;
•	 Des rituels peuvent être des offrandes, des puri-

fications, la récitation ou des prières indoues
•	 Offrande traditionnelle de fleurs sur un Lingam

Parfois, on choisit notre religion selon nos tra-
ditions familiales et parfois on choisit notre reli-
gion selon les réponses qu’elle nous offre.

École Alliance St-Joseph, Chelmsford

Cinq grandes religions du monde
Image : Shutterstock

OCÉANE SIMARD

L e 19  février 2024 est une des journées 
les plus importantes du calendrier au 
Canada… c’est la journée de la famille aux 

quatre coins du pays. 

Un petit historique
Ce jour a été nommé Jour de la famille en 

1990 lorsque la lieutenante Helen Hunley a fait 
approuver l’Acte du jour de la famille en Alberta. 
D’autres provinces ont éventuellement adopté 
cette journée fériée. En Ontario, nous célébrons 
cette occasion depuis 2008.

Pourquoi cette journée a-t-elle été créée?
La journée de la famille a été créée pour per-

mettre aux gens de passer du temps avec leurs 
proches et de s’amuser avec eux. 

Comment connaitre la date?
La journée de la famille tombe toujours le troi-

sième lundi du mois de février.

Que faire durant la journée de la famille?  
Pendant cette journée spéciale, il est bien de 

passer du temps en famille et de faire des activi-
tés amusantes. La plupart des communautés ont 
des activités organisées, comme du patin, de la 
natation, du ski, des randonnées, etc.

Pour ceux qui préfèrent rester à la maison, 
pourquoi ne pas organiser une partie de hockey 
dans la cour, construire un iglou ou un bon-
homme de neige et terminer le tout avec une 
bataille de balles de neige? 

Si la température ne coopère pas, il y a tou-
jours des activités un peu plus relaxantes, comme 
un marathon de films en pyjama, la cuisson de 
nos recettes préférées et des jeux de société (cela 
nous permettra aussi de découvrir ceux qui sont 

les plus compétitifs, les plus stratégiques et 
même les plus malins!). 

La journée de congé supplémentaire per-
met aux plus aventureux de faire un petit 
voyage en voiture, tout en écoutant la musique 
préférée de chacun. Simplement être ensemble 
et s’amuser à chanter ainsi qu’admirer la 
nature peut être tellement divertissant. 

Finalement, pourquoi ne pas aller rendre 
visite aux membres de la famille que nous n’avons 
pas la chance de voir souvent? Vous ne pouvez 
pas vous déplacer? Pas de problème! Nous faisons 
une visite via FaceTime. Avec toutes ces activités, 
on créera certainement des souvenirs agréables et 
très précieux. 

Pourquoi célébrer cette journée?
De nos jours, tout le monde est très occupé; 

nous avons tellement de choses à faire et les 
tâches semblent ne jamais finir… l’école, les 
devoirs, les clubs, les sports, les cours de musique, 
le travail, les rendez-vous, le ménage, etc. Il reste 
peu de temps pour les loisirs, les visites. Nous 
devenons plus distancés de nos proches.

La journée de la famille nous permet d’arrê-
ter pour un moment et de renouer les liens avec 
eux, tout en appréciant la vie, les gens et les sou-
venirs que nous avons et que nous continuerons 
de créer. Vraiment, la famille, ce sont les gens 
qui nous entourent et que nous avons la chance 
d’avoir à nos côtés. Ces gens qui nous aident, qui 
nous offrent leur soutien et leur amour, ces gens 

qui sont toujours là 
lorsque nous en avons 
besoin. La famille 
demeure la chose la 
plus importante dans 
nos vies!

C’est tellement 
important de profiter 
du temps en famille. 
Alors, en ce 19  février, 
prenez la journée de 
congé et réfléchissez 
à la chance que vous 
avez d’être entouré de 
vos êtres proches qui 
vous aiment. 

Bonne journée de la 
famille!

École secondaire catholique l’Horizon, Val Caron

Le jour de la famille

MÉLANIE DENIS-PLANTE
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S avais-tu que le Danemark est le deuxième pays 
au monde qui est le plus durable pour leur qua-
lité de vie? Au Danemark, leur priorité est la 

santé de leur population. Alors, le Danemark est plu-
tôt un pays vert. Ceci permet aux populations de vivre 
une vie saine dans la nature alors qu’il y a des bien-
faits avec plusieurs services et de l’aide avec la santé. 
Le marché moderne joue-t-il un grand rôle? Comment 
est-ce que les facteurs naturels influent sur la popu-
lation? Découvrons ensemble l’économie du marché 
moderne et les facteurs naturels du Danemark.

L’économie au marché moderne
D’où vient l’argent du Danemark?

Le Danemark fonctionne par l’économie de mar-
ché moderne. Alors,le  Danemark utilise un système 
qui est relié à la liberté des entreprises et du gouver-
nement à acheter et à vendre des biens, des services 
et des capitaux. Par exemple, des profits des indus-
tries, les importations/exportations et des manu-
factures (les grosses organisations), seulement un 
petit pourcentage est engagé dans l’agriculture et la 
pêche. Avec tous ces bienfaits du système du mar-
ché moderne, Danemark est reconnue pour sa pro-
tection sociale, une répartition égale des revenues et 
un niveau de vie élevé. 

Les importations et exportations
Le Danemark est historiquement reconnu 

comme une nation commerçante. Les pays qui font le 
plus d’importations/exportations avec le Danemark 
sont la Suède, l’Allemagne, la Norvège, le Royaume-
Uni, la Pologne et beaucoup d’autres. Les exemples 
d’importations sont les combustibles minéraux, la 
mécanique, les véhicules et plusieurs produits phar-
maceutiques. 

Les exportations sont plutôt la viande de porc, 
le fromage, les médicaments emballés et le pétrole 
raffiné qui ramasse suffisamment plus avec 120 mil-
liards de dollars en 2021. 
Comment l’économie affecte la population?

Danemark est très prudent par rapport à leur 
argent, il est aussi reconnu pour la protection avec 
leurs emplois qui offrent des revenues égale et un 
niveau de vie élevé. Mais, il n’y a pas de salaire mini-
mum. L’économie du Danemark est dominée par le 
secteur de services à 80 % des emplois et environ 11 % 

travaillent dans les manufactures. Dans l’histoire, le 
Danemark fonctionnait comme un pays d’agriculture 
ou le majeur de la population vivait à un niveau de 
subsistance.  

Les facteurs naturels
Processus physique et les désastres naturels

Ce pays souffre beaucoup de désastres naturels, 
les plus communs étant les inondations (marines 
et fluviales) et les crues (flood). Les risques d’inon-
dations côtières sont très élevés tout autour du pays 
alors que les inondations urbaines sont plutôt aux du 
Sud-Est. Comme tous les autres pays, les processus 
physiques endommagent l’environnement par des 
pertes d’habitats, la perte d’agriculture, les morts et la 
perte aux ressources naturelles.
Changement climatique

Alors que le Danemark est un des plus grands 
pétroliers au monde, l’expansion du changement 
climatique grandi rapidement. Un des plus gros 

facteurs de changement climatique 
prend forme dans l’Océan Atlan-
tique. La Circulation méridienne de 
retournement Atlantique (AMOC) 
se trouve dans l’océan Atlantique. Ils 
agissent comme une bande transpor-
teuse d’eau chaude autour de l’Europe. 
Les études de 2018 démontrent que 
l’AMOC commence à faiblir pour la 
première fois en presque 2000  ans, 
résultant en une diminution de 15 % 
de circulation dans les océans depuis 
150  ans. Le manque de de culation 
pourrait causer une baisse des tem-
pératures pour l’Europe, incluant le 
Danemark.
Comment les établissements 
humains affectent l’environne-
ment?

L’environnement joue un grand rôle dans la 
vie des humains, et encore plus au Danemark.  Par 
exemple, le Danemark est affecté par la pollution d’air 
comme les pesticides dans l’agriculture et l’émission 
du CO2. 

Au contraire, Copenhagen (la capitale du Dane-
mark) est une des villes les plus propres en Europe. 
L’exploitation minière au Danemark est une 
grande partie des menaces pour l’environnement. 
Les effets les plus communs sont l’érosion du sol, 
des déchets miniers, la détérioration de la qualité 
d’air et les conséquences sur la santé de la faune et 
de l’humain.

Un autre problème est la croissance de la popu-
lation. Alors que le Danemark est plus petit que 
d’autres pays en Europe, sa population est toujours 
en augmentation, entrainant de la déforestation et 
des dommages à l’environnement. 

À tout dire, le Danemark est certainement 
affecté par les établissements humains. 

École Notre-Dame-du-Sault, Sault-Ste-Marie

Le Danemark

Le Danemark est reconnu pour ses efforts de production d’énergies vertes. Photo : Shutterstock

MADELEINE DAGENAIS



6	 TAPAGE - FÉVRIER 2024

Tous les textes et les photos publiés 
dans TAPAGE sont la propriété des 

Publications Voyageur inc.

TAPAGE, propriété de Publications 
Voyageur inc. (distribution  : 3 068+ 
16 500 électroniques), est imprimé 
par Journal Printing,  
309, rue Douglas, Sudbury. 

• Les idées exprimées dans TAPAGE 
ne sont pas nécessairement celles de 
la direction. • TAPAGE est une tribune 
permettant aux jeunes de traiter 
divers sujets qui les touchent tout 
en leur donnant un aperçu du monde 
du journalisme. • TAPAGE utilise la 
nouvelle orthographe.

Rédactrice en chef
Edréa Fechner
Aide à la révision
Julien Cayouette
Karine Tellier
Directrice du markéting
Karine Tellier
Responsable de la distribution
Guy Rouleau
Montage
Julien Cayouette
Dacevy Amiri

Téléphone : 705-673-3377
tapage@levoyageur.ca

336, rue Pine, bureau 302,  
Sudbury (Ontario) P3C 1X8

TAPAGE est publié par  
Publications Voyageur inc.

RÉSOLUTION

L e début d’une nouvelle année est l’occasion de 
s’organiser. La plupart des gens commencent 
fort en prenant une «résolution du Nouvel An» 

et finissent par arrêter au bout de quelques semaines. 
J’espère qu’après avoir lu cet article, vous serez en 
mesure de maintenir vos objectifs pour cette année. 
Voici comment transformer un objectif irréaliste en 
un but atteignable.

L’acronyme SMART signifie  : spécifique, mesu-
rable, accessible, réaliste, temporel. En suivant cet 
acronyme, tu améliores tes chances de réussir tes 
objectifs personnels et professionnels. 

Avant d’analyser chaque étape du modèle SMART, 
il faut d’abord se poser la question, «Pourquoi mon 
objectif est-il important pour moi?», car quand la moti-
vation commence à s’éteindre, tu peux te souvenir de 
ton «pourquoi», ce qui t’empêchera d’abandonner tes 
buts. C’est donc le point de départ. Une fois que tu 
as ciblé un objectif qui est important, tu es prêt à le 
rendre SMART. Vous devez d’abord fixer des objectifs :

Spécifiques  : Demandez-vous : «Qu’est-ce que 
veux-je accomplir?» Ensuite, précisez-le. Par exemple, 
au lieu de simplement dire : «Je veux prendre des 
marches». Dites : «J’irai pour 4 marches de 30 minutes 
par semaine».

Mesurables  : Vos objectifs mesurables peuvent 
faire l’objet d’un suivi afin de mesurer les progrès réa-
lisés. Par exemple : «Je veux tenir un journal» peut 
devenir un but mesurable en ajoutant : «Je veux écrire 
dans un journal pour 10 minutes chaque soir avant 
de me coucher». 

Accessibles : Un objectif inaccessible est quelque 
chose sur lequel tu n’as pas de contrôle. Par exemple, 
change «D’ici la fin du mois, j’aurai un emploi à temps 
partiel après l’école» à : «D’ici la fin du mois, j’aurai 
distribué mon CV à tous les restaurants et magasins 

dans mon environ». Ce n’est pas à toi de décider si tu 
seras embauché, mais tu peux atteindre ton objectif 
de remettre les CV. 

Réalistes : Cela signifie que vous devez cibler des 
buts que vous pourriez raisonnablement réussir avec 
un effort soutenu. Par exemple, il est peut-être naïf de 
croire que «Je vais toujours manger que des aliments 
nutritifs et organiques et ne plus jamais manger du 
sucre». Mais il est raisonnable de dire : «Je vais man-
ger au moins une portion de fruits, deux portions de 
légumes, et trois portions de protéines chaque jour, 
dans un effort de manger plus sainement». 

Temporellement définis  : Posez-vous une des 
questions suivantes selon le cas : «Quelle est la date 
limite pour atteindre mon objectif? Par quelle date 
aimerais-je avoir atteint mon objectif? À quelle date 
aimerais-je vérifier mes progrès?» Par exemple, si 
vous cherchez à vous créer une bonne routine mati-
nale, vous pourriez choisir de mettre en place votre 
nouvelle routine dès le 12  février, la mettre à l’essai 
pendant 30 jours et juger votre réussite le 12 mars.

J’espère que vous vous servirez du truc de faire des 
objectifs SMART et que votre 2024 vous amène plus 
proche à la réussite de tous vos projets. 

École Saint-Joseph, Blind River

Croyez en votre 2024;  
Je vous apprendrai à le faire

Photo de Jenny Hill sur Unsplash  

L es résolutions du Nouvel An sont des choix que 
les personnes font pour changer quelque chose 
de leur vie pour, améliorer leur vie. Certaines 

personnes font d’autres choses, mais le but des résolu-
tions est d’améliorer leur vie au cours de la prochaine 
année. Est-ce que les résolutions sont une bonne idée? 
Devrais-tu faire des résolutions? Pourquoi ferais-tu des 
résolutions? Explorons ensemble pour voir si tu veux 

faire des résolutions du Nouvel An.
Les résolutions du Nouvel An sont une bonne 

idée pour plusieurs raisons. Ils peuvent aider à amé-
liorer ta vie, à être la meilleure version de toi-même, à 
être plus en santé ou à aider à rendre ta vie meilleure 
(qui est toujours une bonne idée). Même si tu com-
mences lentement et continues d’ajouter de bonnes 
habitudes dans ta routine, c’est encore un change-
ment que tu peux faire pour le Nouvel An. 

La plupart des résolutions ne restent pas, 
beaucoup de gens font leurs résolutions pour 2 à 
3 semaines et ensuite ils oublient ou juste ne veulent 
pas les faire. Ils arrêtent même s’ils savent que leur 
vie peut être cinq fois mieux. Mais, changer ta vie si 
vite est difficile pour beaucoup de personnes et c’est 
normal de ne pas être si constant. Alors, un change-
ment si grand qui change ta vie si vite peut être diffi-
cile. Cependant, c’est très possible de faire. La résolu-
tion est un défi que tu peux faire avec toi-même — un 
défi très difficile — mais il te donne un sentiment de 
satisfaction quand tu le complètes. 

Penser à une résolution est la partie très facile. 
C’est atteindre ton but qui est la partie où les per-
sonnes se découragent. Arrêter n’est jamais la 
réponse. La seule chose qui t’arrête d’être le meil-
leur toi, c’est toi. La seule chose qui peut te rendre le 
meilleur toi est aussi, toi, personne d’autre ne peut te 
changer. Ne laisse pas les mots abaissants des autres 
t’affecter, parce qu’à la fin de la journée tes mots sont 
les seuls qui comptent.

Il n’est jamais trop tard pour améliorer ta vie. Les 
résolutions du Nouvel An ne sont pas justes pour le 
mois de janvier, elles sont pour l’année longue. Beau-
coup de personnes font des résolutions pour le Nou-
vel An, mais, dans mon opinion, je pense que tu ne 
devrais pas attendre jusqu’au Nouvel An pour faire 
un changement qui peut rendre ta vie meilleure. Les 
résolutions sont une bonne idée, mais tu ne dois pas 
attendre si longtemps; un changement positif dans 
ta vie peut te rendre plus heureux et une meilleure 
personne en général. As-tu fait des résolutions pour 
le Nouvel An?

École Notre-Dame-du-Sault, Sault-Ste-Marie

Les résolutions du Nouvel An
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AYLA CADA
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Plus d'exercices physique est une résolution courante en début d'année.
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L es tueurs en série sont connus pour leurs folies 
et tendances à assassiner leurs victimes pour 
une certaine qualité qu’ils ont. La plupart du 

temps, ils ont au moins trois victimes et on retrouve 
un gros laps de temps entre le décès de leur première 
victime et leur prochaine. On parle souvent de com-
ment ils sont maniaques, mais on ne se penche pas 
sur le pourquoi ils ont ces tendances. 

Pourquoi est-ce que les tueurs cèdent à leurs 
pulsions? Quelle est la psychologie des tueurs 

de séries? Quels sont les plus communs des vic-
times? Est-ce que les tueurs en série peuvent être 
soignés? Aujourd’hui, je réponds à ces questions 
et beaucoup plus encore. 

Les sujets abordés dans ce texte sont la raison 
que les tueurs de séries cèdent à leurs pulsions, 
la psychologie des tueurs en série et les victimes 
plus communes pour les tueurs de séries. Et si tu 
ne peux pas prendre les sujets comme ça, prends 
cet avertissement et ne lis pas ce texte.

Quels sont les motifs des tueurs en série?
Pour commencer, les tueurs en série peuvent 

avoir passé la plupart de leurs jours dans un 
environnement ou une maison très toxique 
en grandissant. Selon les études par Mitchell 
et Aamodt, «74  % de tueurs en série ont subi 
de l’abus psychologique dans leurs enfances et 
42  % ont subi de l’abus physique et même du 
harcèlement sexuel».

Ce n’est pas seulement l’abus qui cause le 
déclin de leur santé mentale, ils peuvent avoir 
subi une autre forme de traumatisme comme le 

décès d’un amoureux. Le traumatisme n’est pas 
toujours le cas, d’autres raisons peuvent être plus 
financières, pour la revanche, pour l’attention ou 
même juste leur satisfaction. Mais peu importe 
les raisons, une chose que tous les tueurs en série 
ont en commun est la maladie mentale.

Les victimes
Les tueurs en série ont tous des victimes, la 

plupart du temps au moins trois. Les victimes 
ont habituellement des qualités en commun et 
c’est pourquoi le tueur en série les cible. Parfois, 
ce n’est pas le cas et les tueurs en série ne les 
tuent pour aucune raison. On dit que les femmes 
et filles sont les victimes les plus courantes.

Est-ce possible de soigner les pulsations 
d’un tueur en série?

Les tueurs en série sont considérés comme 
fous, maniaques et sadiques. Cependant, sont-ils 
capables de changer? 

Les psychopathes se concentrent sur les récom-
penses. En revanche, ils sont très peu affectés par 

les conséquences de leurs actions brutales. Leurs 
cerveaux fonctionnent de façon très étrange alors 
comment est-ce qu’ils peuvent être soignés? 

La recherche suggère que le cerveau et l’activité 
neuronale des psychopathes sont différents de 
ceux des personnes normales. Les cellules neu-
ronales permettent au cerveau de recevoir et de 
traiter les informations reçues par le corps, ils sont 
aussi très importants pour la prise des décisions. 
La seule façon de contrôler les cellules neuronales 
est avec des médicaments, alors la seule façon que 
les tueurs de séries vont être réhabilités ce sont les 
drogues, mais ce n’est pas une bonne solution. 

Nous ne sommes pas encore certains s’ils sont 
actuellement capables d’être réhabilités, mais ce 
n’est pas complètement improbable.

Les tueurs en série ont une psychologie très 
mélangeante, mais ils sont souvent comme ça à 
cause d’un traumatisme dès un jeune âge, que ce 
soit mental ou physique. Selon moi, les tueurs en 
série ne sont pas tous à blâmer, ils ont encore une 
part dans leurs décisions, mais ce n’est pas com-
plètement leurs fautes.

École Notre-Dame-du-Sault, Sault-Ste-Marie

Les tueurs en série

ARABELLA GALLANT

OPINION

S aviez-vous que vivre en campagne coute moins 
cher? Selon moi, la vie en campagne est meilleure 
que vivre en ville. La vie est plus tranquille en 

campagne et il y a plus d’espace.
Dans les régions rurales, c’est plus calme et silen-

cieux. Premièrement, il y a moins de personnes qui 
vivent à la campagne. S’il y a moins de personnes, il y a 
moins de bruit. Deuxièmement, les maisons sont plus 
espacées. Étant donné que les maisons sont plus éloi-
gnées, tu n’entends pas les bruits de conversations, de 
jeux et de querelles. Vivre à la campagne est tranquille 
avec moins de personnes et tu n’entends pas tes voisins.

Une autre raison de vivre à la campagne est que tu as 
plus de place. La plupart des terrains sont plus grands. 
Cela dit, tu as plus de place pour construire un garage, 
un parc, une piscine, etc. 

De plus, tu peux avoir une ferme. Pour avoir une 
ferme, tu as besoin de la place pour mettre tes ani-
maux et ton équipement. Avec tout l’espace, tu peux 
construire, jouer ou travailler.

Pour conclure, je crois que vivre à la campagne est 
meilleur que vivre en ville, car c’est tranquille et habi-
tuellement, tu as beaucoup plus de place. Que ferais-tu 
si tu vivais dans une région rurale?

École secondaire publique Renaissance, Timmins 

Vivre en campagne a ses avantages

Photos : Courtoisie

ANABEL ROY

L’ Organisation des Nations Unies a dédié 
que le 1er  mars serait la journée zéro dis-
crimination. Servons-nous de cette journée 

pour souligner les injustices dans le monde. 
Nous voilà en 2024, mais malgré les avance-

ments incroyables en technologie et systèmes 
autour du monde, nous voyons toujours des injus-
tices et des inégalités dans nos sociétés. Beaucoup 
de personnes sont maltraitées à cause de leur 
ethnicité, de leur religion, de leur culture, de leur 
genre, de leur situation économique, etc. La jour-

née zéro discrimination souligne que le respect et 
la dignité sont des droits pour tout le monde. 

Chaque année, cette journée a un thème diffé-
rent. Celui-ci est toujours en lien avec la discrimi-
nation d’un certain groupe, tel que les personnes 
qui ont le sida, les femmes et les filles, les per-
sonnes 2SLGBTQ+, ou bien ceux qui vivent sous 
la ligne de pauvreté. L’idée est de souligner le pro-
grès réalisé ainsi que d’attirer l’attention au travail 
qu’il reste à faire pour assurer que ces personnes 
en groupe minoritaire ont les mêmes protections 

légales et accès au droit dont profitent les groupes 
majoritaires.

Au moment de la rédaction de ce texte, le thème 
de cette année n’a pas été publié. Si vous connais-
sez une inégalité à dénoncer, je vous conseille d’en 
faire part aux autres sous forme de projet d’écoles 
ou même rédiger votre propre article que vous 
pourriez soumettre aux médias. 

C’est en informant les autres que nous arrive-
rons à la justice pour tous.

École Saint-Joseph, Blind River

La journée zéro discrimination

ALEXIE THIBODEAU

Ma maison a une grande cour avec beaucoup d’espace. 

Je me promène dans les sentiers près 
de ma maison en campagne! 
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À Timmins, nous avons plus de 
20  écoles, mais seulement une 
école oblige les uniformes scolaires. 

À mon avis, on ne devrait pas obliger les 
uniformes scolaires. Premièrement, le cout 

initial des uniformes peut être très cher pour une famille. Deuxièmement, les uniformes sco-
laires enlèvent un peu de liberté individuelle à l’élève.

Les uniformes scolaires viennent avec des couts initiaux que pas tout le monde peut se 
permettre, surtout pour les familles avec plusieurs enfants. En moyenne, le prix des uni-
formes scolaires en 2021 était 253,46 $ par enfant. Avec trois enfants, le cout serait de 760,38 $. 

En plus des prix des uniformes, les parents doivent aussi acheter des vêtements pour 
après l’école, puisque les enfants se changent et portent d’autres vêtements afin de ne pas 
salir, tacher ou déchirer les uniformes. 

Aussi, les enfants ne portent pas des uniformes scolaires pour aller à leurs autres acti-
vités, comme les sports et les clubs. Cela dit, les parents ont besoin d’acheter d’autres vête-
ments pour jouer dehors.

Si les écoles obligent les uniformes scolaires, on enlève aux élèves l’occasion de s’expri-
mer. Beaucoup d’élèves s’expriment avec leurs vêtements. Les vêtements permettent aux 
élèves de se sentir uniques et confiants. Tout le monde aime différents styles de vêtements. 

Les uniformes scolaires limitent une certaine créativité chez les élèves, car les uniformes 
scolaires les empêchent d’explorer leurs préférences.

Je crois qu’on ne devrait pas obliger les uniformes scolaires dans les écoles. Les couts 
initiaux sont élevés et les uniformes scolaires empêchent la liberté individuelle. Ne veut-on 
pas promouvoir l’individualité pour avoir une population étudiante diversifiée?  

École secondaire 
publique Renaissance, 
Timmins 

Liberté 
vestimentaire 
à l’école

Comme tu peux voir, les élèves portent des vêtements différents. Ceci les aide à s’exprimer de façon unique. 
Photo : Courtoisie

MAYA GRENVILLE

OPINION
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I l y a quelque chose de merveilleux lorsque 
le monde s’unit en chant. On le voit sur-
tout au temps des Fêtes, des célébrations 

entre humains, et dans des places de louange. 
Mieux que chanter seule, je crois que chanter 
avec d’autres gens est très important. En famille, 
avec vos amies, avec une chorale ou un atelier 
de musique, ou à l’église; chanter nous connecte 

comme humains et développe un sens de com-
munauté. Plus que ça, chanter est bon pour nos 
corps et nos cerveaux. 

Premièrement, il y a plusieurs bienfaits 
pour la santé liés à la musique, plus spécifique-
ment le chant. Lorsqu’on chante, notre cerveau 
relâche des produits chimiques qui nous font 
nous sentir bien  : des endorphines, la séroto-
nine et la dopamine. 

Les endorphines sont les mêmes hormones 
qui se produisent après qu’on fait l’exercice et 
elles soulagent la douleur et augmentent le bie-
nêtre en général. La sérotonine stimule l’humeur 
et on se retrouve lorsqu’on passe du temps au 
soleil. La dopamine nous donne une sensation de 
motivation et de satisfaction. Toutes ces choses 
sont liées à des fonctions essentielles pour les 
humains  : manger sainement, dormir, les exer-
cices, la lumière, l’interaction sociale et chanter. 

Physiquement, chanter est bon pour la santé. 
Chanter exige un contrôle de la respiration et 

donc introduit plus d’oxygène dans votre sang. 
Ça améliore la santé de vos poumons et aide à 
relâcher le stress et l’anxiété en respirant profon-
dément et en engageant une coopération entre le 
cerveau et les muscles. 

Comme d’autres formes de musique, il utilise 
plusieurs parties du cerveau en même temps, 
ce qui exige beaucoup de concentration et de 
mémoire. Des ateliers en chant sont mainte-
nant utilisés comme une option de soins pour 
des personnes avec la démence. La musique a 
une manière unique d’éveiller et provoquer des 
souvenirs, sans oublier que ça leur apporte beau-
coup de joie.

Chanter est aussi une grande partie de ce qui 
lie une communauté depuis le début de l’his-
toire. La musique est universelle. Il y a quelque 
chose de très naturel pour les humains à se 
joindre en chant et chaque culture l’utilise d’une 
différente façon. 

En sachant ceci, je crois que c’est très impor-

tant de nous rencontrer entre ami·e·s, en famille, 
entre voisins, entre connaissances et entre étran-
gers pour chanter. Même si vous ne pensez pas 
que vous avez une belle voix, c’est important 
d’utiliser nos voix ensemble. Être dans une salle 
où un groupe de personnes chantent ensemble en 
concordance est puissant. Lorsque vos voix, votre 
respiration et vos battements de cœurs sont syn-
chronisés. Tout ça renforce une communauté. 

À mon église, on commence et finit chaque 
messe en chantant des louanges. On a aussi 
commencé à avoir des chants d’hymnes le pre-
mier dimanche soir du mois parce que pour 
nous, chanter est important et puissant en 
vivant notre foi.  

Chanter est très bon pour votre santé mentale 
et physique et ça sert à unir les gens. Même si 
vous ne pouvez pas chanter en accord, les bien-
faits de chanter existent encore. Nos voix en unis-
son, je crois qu’on pourrait faire que le monde soit 
un peu meilleur.

École secondaire catholique Jeunesse-Nord, Blind River

Chantons ensemble

Un Hymn Sing à la Immanuel Baptist Church à Blind River le 7 janvier 2024. Photo : Anna Raddon

SANTÉ

L a santé est la capacité de faire ce que vous 
voulez quand vous le voulez sans douleur, 
inconfort et/ou sentiment de malaise. La 

santé vous donne la capacité de faire face effica-
cement à tout ce que la vie vous réserve. C’est un 

état de stabilité qui vous aide dans votre vie de 
tous les jours.

Qu’est-ce qu’une bonne alimentation?
Une bonne santé dépend d’une bonne ali-

mentation. Une bonne nutrition fournit à votre 
corps des nutriments essentiels, tels que des 
glucides, des protéines, des fibres, des vitamines 
et des graisses, etc. Ces nutriments permettent 
à votre corps de faire tout ce dont il a besoin de 
manière efficace.

Qu’est-ce que la santé mentale?
La santé mentale est l’absence de tout trouble 

mental. La santé mentale est un état d’esprit. 
Cet état d’esprit vous permet d’affronter la vie de 
manière adéquate. La santé mentale est le bie-
nêtre social, émotionnel et psychologique.

Dans quelle mesure les bons nutriments 
ont-ils un impact sur votre santé mentale?

Une meilleure santé mentale peut per-
mettre une meilleure concentration, de meil-
leures capacités d’adaptation et vous aider à 
prendre de meilleures décisions. Cela permet 
à votre corps d’avoir une mentalité stable. Avec 
une meilleure santé mentale, cela peut sim-
plement vous aider, qu’il s’agisse de capacités 
d’adaptation ou simplement de prise d’une 
décision importante. Lorsque vous alimentez 
votre corps avec les nutriments essentiels dont 
il a besoin, cela permet à toutes les fonctions 
de votre corps de fonctionner de manière effi-
cace et efficiente, y compris votre cerveau. Cela 
permet à votre cerveau de fonctionner correc-
tement. Maintenant, cela permet d’avoir une 
bonne santé mentale.

Dans quelle mesure les mauvais aliments 
ont-ils un impact sur votre santé mentale?

Lorsque vous fournissez à votre corps des 
aliments qui n’ont pas beaucoup de valeur 
nutritionnelle, votre corps ne reçoit pas tous les 
nutriments dont il a besoin. Cela peut avoir un 
impact sur votre corps de plusieurs manières. 
Désormais, votre corps ne peut plus fonction-
ner efficacement. Lorsque cela se produit, votre 
cerveau ne peut pas fonctionner efficacement. 
Lorsque cela se produit, vous pouvez avoir du 
mal à prendre des décisions, à coopérer.

La santé mentale est très importante et peut 
vous aider de diverses manières. Votre santé 
mentale peut avoir un impact sur diverses 
choses. Avez-vous une bonne santé mentale? 
Sinon, aimeriez-vous avoir une bonne santé 
mentale?

École Notre-Dame-du-Sault, Sault-Ste-Marie

La santé mentale

MEGHAN RADDON

SIENNA WIEJA- 

MARCINKOWSKI
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HISTOIRE

À première vue, la région du lac Nipissing 
semble être un site bien ordinaire. Peu de 
gens devineraient que ce lac situé dans le 

Nord de l’Ontario possède une histoire très inté-
ressante. Effectivement, ce lac était autrefois le 
site de production d’une industrie importante de 
caviar provenant d’esturgeons habitant dans le 
lac Nipissing.

L’or noir
Le caviar (ou l’or noir) est un plat luxueux 

qui comprend des œufs d’esturgeon. Provenant 
de la Russie, le caviar n’était pas très populaire 
au Canada, jusqu’à ce qu’un Russe s’établisse 
aux États-Unis et introduise ce plat dispen-
dieux aux colons. 

Lorsqu’ils ont réalisé que l’Amérique du Nord 
contenait de nombreux esturgeons, une grande 
demande pour ces poissons et un grand boum 
dans l’industrie se sont produits, ce qui a fait en 
sorte que les esturgeons ont été surpêchés dans 
les Grands Lacs. 

Puisque le caviar demeurait en grande 
demande, les compagnies se sont tournées vers 
les petits lacs de l’Amérique, dont le lac Nipissing.

Les Cockburn
Jeremiah Daniel Cockburn a été le fondateur 

d’une ville qu’on connait aujourd’hui sous le nom 
de Sturgeon Falls, ainsi que le fondateur du com-
merce du caviar. Vers les années  1880, avec son 
cheval et quelques possessions, il a traversé le lac 
Nipissing et a établi un poste de fourrures, qui est 
éventuellement devenu un magasin général. Il 
a continué à agrandir son commerce et, en 1895, 
Sturgeon Falls a été déclarée une ville officielle qui 
considérait J.D. Cockburn comme son fondateur. 

En 1888, grâce à la grande demande de caviar, 
Cockburn s’est lancé dans l’industrie de la pêche 
à l’esturgeon. 

Malheureusement, puisque les récolteurs de 
caviar pêchaient le maximum d’esturgeons pos-
sible sans faire d’efforts pour la préservation de 
l’espèce, la population de ces poissons a grande-
ment diminué, ce qui a causé que de 1908 à 1917, 

la pêche à l’esturgeon était interdite afin de per-
mettre à l’espèce de repeupler les lacs. 

En 1915 Roy Cockburn et ses frères ont pris la 
relève de la compagnie de leur père. En 1946, il a 
été proclamé le maire de Sturgeon Falls et s’est 
mérité le surnom «Roi du caviar», puisque sa com-
pagnie d’œufs de poissons était une réussie. 

En 1951, un film a été produit à son sujet et son 
caviar n’a été mangé par nul autre que la future 
reine de l’Angleterre, la princesse Elizabeth. 

Les œufs provenant du lac Nipissing ont aussi 
été goutés par le dernier Tsar de la Russie, Nico-
las  II, ainsi que l’empereur de l’Allemagne, Wil-
helm  II. Roy Cockburn et sa compagnie étaient 
considérés comme les meilleurs fournisseurs de 
caviar en Ontario. 

La conservation
La pêche excessive de l’espèce a créé un 

impact majeur sur le nombre d’esturgeons dans 
le lac Nipissing. Effectivement, au début du 
20e  siècle, le lac Nipissing fournissait 40  % du 
caviar provenant de l’Ontario. En seulement 
quelques années, ce nombre a diminué à 8  %. 
L’esturgeon peut vivre jusqu’à 100  ans et la 
femelle pond des œufs seulement aux 6 ans, ce 
qui rend la récupération difficile. 

De plus, la construction du moulin à papier, 
du barrage hydroélectrique ainsi que d’un sys-
tème d’égouts reliés au lac a affecté négative-
ment les esturgeons et ont davantage diminué 
leurs populations. 

Aujourd’hui, il reste très peu d’esturgeons 
dans le lac à cause de la surpêche et des évène-
ments du passé. Une étude démontre que, même 
après 30 ans depuis que la pêche à l’esturgeon ait 
été interdite, la population ne s’en est toujours 
pas remise et est encore en danger.

École secondaire catholique Franco-Cité, Sturgeon Falls

Le caviar du lac Nipissing

La ville de Sturgeon Falls en 1907

La future reine, Elizabeth, au Nouveau-
Brunswick, pendant la même visite où elle a 
mangé du caviar provenant du lac Nipissing.

Roy Cockburn 
avec un esturgeon 
qu’il a pêché.

Photo : Bibliothèque publique du Nipissing 
Ouest, Lake Nipissing’s Black Gold (Part 1) 

– The Gateway (gatewaynorthbay.ca))

Photo : Princess Elizabeth walks with 
Premier of New Brunswick John B. McNair 

1951 - John B. McNair - Wikipedia)

Photo : Bibliothèque publique 
du Nipissing Ouest, Lake Nipis-
sing’s Black Gold (Part 2) – The 
Gateway(gatewaynorthbay.ca)

HISTOIRE

L a journée mondiale de la radio aura lieu le 
13 février. Prenons un moment pour sou-
ligner sa contribution à l’avancement de 

notre société. 
L’Organisation des Nations Unies a décidé 

d’accorder à la radio une journée internationale 
en janvier 2013. De nos jours, elle est utilisée 
principalement par les stations de radio qui 
diffusent des informations et de la musique, la 
radio à une histoire riche et fascinante.

L’invention de la radio a aidé à former le 
monde moderne. Malgré son déclin en popu-
larité dans certains pays depuis l’arrivée des 

sites et applications comme Spotify, elle 
demeure une source d’accès à l’information, à 
la musique et à la culture. 

Dans nos maisons et dans nos voitures, la 
radio est bien connue comme appareil pour 
diffuser de la musique. Pourtant, son utilité va 
au-delà de nous faire danser. Il y avait un temps 
où les familles se rassemblaient autour de la 
radio pour écouter des émissions. Il s’agissait 
d’histoire fictive pour divertir. On continue à 
pouvoir écouter des programmes et même des 
comédiens parler à la radio. La radio est donc 
une invention qui sert à rassembler les gens, 

ainsi qu’une source de distraction amusante. 
En plus, pendant plusieurs années, la radio a 

été la source primaire de communication. Cette 
petite boite continue à jouer un rôle important 
dans le partage de nouvelles. En effet, elle peut 
être considérée comme un outil de la démocra-
tie. Il faut noter que la radio est souvent gra-
tuite. Ce qui la rend surtout accessible.

Les radios sont une source très précieuse 
de communication, de divertissements et, 
de façon générale, une invention vraiment 
incroyable. Elle est considérée comme l’une des 
plus grandes inventions de l’histoire moderne.

École Saint-Joseph, Blind River

La journée mondiale de la radio

LOGAN LANDRIAULT

CAMILLE OUELLET

https://gatewaynorthbay.ca/2020/03/26/lake-nipissings-black-gold-part-1/comment-page-1/
https://gatewaynorthbay.ca/2020/03/26/lake-nipissings-black-gold-part-1/comment-page-1/
https://en.wikipedia.org/wiki/John_B._McNair#/media/File:Princess_Elizabeth_walks_with_Premier_of_New_Brunswick_John_B._McNair_1951.jpg
https://en.wikipedia.org/wiki/John_B._McNair#/media/File:Princess_Elizabeth_walks_with_Premier_of_New_Brunswick_John_B._McNair_1951.jpg
https://en.wikipedia.org/wiki/John_B._McNair#/media/File:Princess_Elizabeth_walks_with_Premier_of_New_Brunswick_John_B._McNair_1951.jpg
https://gatewaynorthbay.ca/2020/03/27/lake-nipissings-black-gold-part-2/
https://gatewaynorthbay.ca/2020/03/27/lake-nipissings-black-gold-part-2/
https://gatewaynorthbay.ca/2020/03/27/lake-nipissings-black-gold-part-2/
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A utrefois, il y a environ 40 ans, dans la belle 
petite communauté de River Valley avait 
lieu un évènement grandiose : le Carnaval 

d’hiver. Je vais vous faire reculer dans le temps 
pour vous expliquer ce qu’était le carnaval pour 
ma tante, mon oncle et mes grands-parents. 

Pour commencer, il y avait des activités qui se 
déroulaient dehors, certaines pour les adultes et 
certaines pour les enfants. 

Une des activités pour les adultes était une 
course de voitures et une course de motoneige. Pour 
participer à la course de voitures, les gens devaient 
peindre leur voiture, leur donner un numéro, un 
nom et peindre le nom du conducteur. Certaines 
personnes peignaient également des dessins ou 
des écritures sur leur voiture. La piste était en 
forme de cercle et les concurrents devaient faire 
un nombre précis de tours. Les voitures avaient 
le droit de rouler à la vitesse qu’elles voulaient et 
de pousser toutes les autres qui étaient sur leur 
chemin. Mais, les concurrents devaient porter un 
casque et ils avaient le droit d’être deux personnes 
dans leur voiture. Ensuite, les trois premières arri-
vées recevaient un beau trophée.  

Les courses de motoneige se déroulaient un 
peu de la même façon. Encore ici, les trois pre-
mières arrivées recevaient un trophée. 

Ensuite, il y avait des activités pour les enfants, 
telles que la course de sac de patates. Tu devais 
entrer dans le sac de patates et faire le parcours 

le plus vite possible. Lorsque tu arrivais, 
tu passais le sac à l’autre personne dans 
ton équipe et l’équipe qui finissait en pre-
mier remportait la course. Les gagnants 
méritaient parfois des prix, parfois des 
médailles. 

À l’intérieur du local du club d’âge d’or, 
il y avait du tir au poignet et une cantine. 
Il y avait des gens qui s’en occupaient 
et ils vendaient des choses comme des 
hamburgers, des chuck-wagons, des bou-
teilles d’eau et plus de choses encore. 

Le soir, il y avait une danse où l’on 
annonçait qui étaient les princesses 
et la reine du Carnaval. Le bonhomme 
Carnaval et Réal l’Orignal étaient les 
deux mascottes qui se rendaient sur 
place. C’étaient des gens de la commu-
nauté choisis pour porter les costumes.

Le samedi soir, il y avait une parade 
où l’on présentait les chars et la reine. La 

reine était cou-
ronnée selon 
celle qui avait vendu le 
plus de billets. Les fonds 
amassés par les concur-
rentes servaient de levée 
de fonds pour payer 
pour les couts du Car-
naval. Lors de la parade, 
la reine embarquait sur 
un char allégorique avec 
ses deux princesses. 
Tous les membres de la 
communauté pouvaient 

présenter un char allégorique. Il y avait des majo-
rettes qui marchaient en arrière des chars. C’était 
Mme  Chantigny, la présidente des majorettes et 
une enseignante de l’école élémentaire, qui entrai-
nait les majorettes. 

Comme dernières activités, il y avait aussi du 
«broomball» et un peu de hockey à la patinoire.

Maintenant que vous avez pu faire un retour 
dans le temps pour connaitre le déroulement d’une 
telle fête, pensez-vous que vous auriez aimé être de 
la partie? Quelle aurait été votre activité préférée 
lors du Carnaval?

École élémentaire catholique Christ-Roi, River Valley

Le carnaval de River Valley pendant les années 1980

Mon arrière-grand-père paternel, Fernand Legault, 
accompagné du Bonhomme Carnaval, qui tire une charrette 
dans la parade du Carnaval.

HISTOIRE

I l existe de nombreux endroits hantés dans le 
monde. Certains endroits semblent plus actifs 
que d’autres. L’un des endroits les plus intéres-

sants où l’on peut trouver des activités paranor-
males est le pont Goatman. Ce pont se trouve au 
Texas et a une très longue histoire derrière son 
nom et la raison pour laquelle il est hanté.

On dit que ce pont est hanté par une entité 
connue sous le nom d’homme-bouc. Un homme 

à moitié humain et à moitié bouc. Beaucoup 
pensent que le bouc hante la forêt voisine ainsi 
que le pont. D’autres pensent qu’il hante unique-
ment le pont lui-même.

De toute façon, tous ceux qui vivent à proxi-
mité pensent que le pont est hanté, d’une 
manière ou d’une autre. La rumeur dit que vous 
ne devriez jamais conduire sur ce pont la nuit 
si vous n’en avez pas l’intention ou si vous avez 
des phares cassés/inutilisables. Car on dit que 
si vous traversez ce pont sans phares, vous serez 
accueilli de l’autre côté par le bouc. On le croit à 
cause de l’histoire de ce pont, que je vais vous 
raconter maintenant.

Ce pont a été construit en 1884 par une entre-
prise manufacturière qui, étonnamment, n’avait 
aucun rapport avec son passé. Il a été construit 
pour permettre aux voyageurs de se rendre de 
Denton à Dallas, au Texas. On espérait que le 
pont redonnerait vie à la communauté de la ville, 
mais, malheureusement, le contraire de ce qui 

était censé se produire s’est produit et le pont a 
lentement disparu des souvenirs. 

La hantise de ce pont a commencé en 1930, 
après l’histoire tragique d’Oscar Washburn. Sa 
mort est la seule raison pour laquelle ce pont est 
devenu tel qu’il est. L’histoire d’Oscar Washburn 
fait tourner les têtes, c’est honnêtement une his-
toire très intéressante. 

Oscar Washburn était un agriculteur très pros-
père. Mais, il était différent des autres personnes 
avec qui il vivait, je n’expliquerai pas comment, 
car ce ne serait pas le meilleur choix à faire. Mais 
il était différent et les autres n’aimaient pas ça. 
Ils «ne pouvaient pas croire à l’audace» d’Oscar de 
vivre autour d’eux. 

Oscar avait aggravé le danger en installant 
une pancarte près de sa ferme indiquant qu’ils 
vendaient de la viande fraiche, du lait et du 
fromage. Avec cette pancarte accrochée, cer-
taines personnes du village avaient comploté 
des actes de violence contre lui. Par une nuit 

sombre, les citadins sont passés à l’action et 
ont fait irruption dans la cabane d’Oscar et l’ont 
tiré sur le côté du pont. 

Oscar était désormais impuissant, si seule-
ment quelqu’un savait qu’il était là. Oscar a été 
éjecté du pont. Alors que les citadins s’atten-
daient à le voir dans l’eau, ils se sont dirigés vers 
l’extrémité inférieure du pont pour s’assurer qu’ils 
avaient bien fait leur travail. Mais Oscar était 
introuvable. Alors que les hommes paniquaient, 
ils pensaient que la seule autre option était de 
bruler la cabane d’Oscar, avec sa famille, pour 
s’assurer de son départ. Après cela, ils ont conclu 
qu’Oscar n’était pas là non plus. Cependant, après 
cette nuit-là, il n’a plus jamais été revu. Mais 
depuis lors, un esprit vengeur vit sur le pont.

En conclusion, ce pont est hanté par Oscar 
Washburn, un ancien agriculteur.

Si vous le pouviez, iriez-vous au pont de 
l’homme-chèvre pour voir si vous pouviez l’invo-
quer vous-même?

École St-Charles Borromée, St-Charles

Vieux pont d’Alton : Le pont du Goatman

KAYDENCE KLENTZ

JOSÉANNE LEGAULT

Une des activités préférées du village, les courses automobiles.Les majorettes dans la parade du Carnaval. Photos : Courtoisie
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L es élèves de la classe de Mme Kelly à l’École 
publique Renaissance ont récemment par-
ticipé à une tâche captivante où ils ont été 

invités à se glisser dans la peau d’un colon établis-
sant sa vie en Nouvelle-France au début de la colo-
nisation. La tâche a encouragé les élèves à explo-
rer les défis uniques auxquels les premiers colons 
ont été confrontés à leur arrivée, en mettant un 
accent particulier sur les conditions climatiques 
difficiles. Cette tâche a permis aux élèves de déve-
lopper une compréhension profonde des défis, des 
opportunités et des motivations des colons de 
l’époque, enrichissant ainsi leur compréhension 
de l’histoire du Canada.

Bonjour cher ami, 
J’aimerais débuter ma lettre en vous indi-

quant que je suis en santé et j’ai survécu à ma 
première année ici, en Nouvelle-France. J’ai 
tellement appris lors de ma première année. Je 
trouve toutes sortes de plantes, mais je ne sais 
pas lesquelles je peux manger ou même tou-
cher. Les autochtones qui habitent les lieux 
depuis longtemps avant notre arrivée m’aident 
à apprendre ce que je peux manger et toucher. 
Aussi, quand je vais chasser, c’est difficile de 
retrouver ma maison. Il n’y a pas de rues ici. Une 

fois, j’ai dû dormir dehors, car j’avais trop de mal 
à trouver ma maison.

En hiver, il fait tellement froid. Il y avait tel-
lement de neige l’autre jour que je ne pouvais 
même pas sortir de ma maison. Quand l’hiver a 
commencé, j’ai souffert d’hypothermie. Heureu-
sement, je me suis rendu à une maison dans la 
forêt et ils m’ont aidé. En été, j’ai de la difficulté à 
préserver ma nourriture. Je ne peux pas en garder 
trop à la fois. Si oui, je dois la faire sécher ou la 
saler. Je peux aussi en partager avec mes voisins. 
De plus, j’ai toujours un coup de soleil et ça fait 
si mal.

Il y a des richesses naturelles en abondance 
ici! J’ai collectionné beaucoup de fourrures. 
Quand je reviens, je vais les vendre et faire beau-
coup d’argent. Aussi, je vis proche d’une rivière, ce 
qui est parfait, car je peux aller chercher de l’eau 
plus facilement. 

Il y a beaucoup d’arbres ici. J’en coupe chaque 
jour pour faire mon feu. Il me faut toujours du 
bois, car lorsqu’il fait froid, je dois chauffer ma 
maison avec du bois.

Je fais de la couture et je fais des échanges 
avec mes voisins. C’est pour cela que je collec-
tionne les fourrures et que j’achète des matériaux 
lorsque les voyageurs arrivent en bateau. Souvent, 
quand j’ai des fourrures de surplus, je les donne 
aux voyageurs pour qu’ils les vendent en Europe 
pour moi.

Je suis très contente d’être venue en Nou-
velle-France. Ici, je peux chasser pour ma propre 
fourrure, alors j’en ai beaucoup pour faire de la 
couture. Je les vends et je fais beaucoup d’argent. 
En France, j’étais tellement pauvre. Ce n’est pas le 
cas ici. Il y a tellement de moyens pour bien vivre. 

Je me suis fait d’autres amis ici! Vous étiez 
mon seul ami quand j’habitais en Europe. Je suis 
heureuse d’avoir fait d’autres amis, même si vous 
serez toujours le meilleur. 

École secondaire publique Renaissance, Timmins

Lettre de la Nouvelle-France

ZOÉ BÉLEC

L e savais-tu que les premières formes de 
graffitis étaient dans les cavernes il y a des 
milliers d’années? Le graffiti est une forme 

d’art ancien dont j’aimerais vous parler davantage. 
Je vous présenterai son origine, les artistes impor-
tants ainsi que la stigmatisation du graffiti. 

Le graffiti a fait son apparition des milliers 
d’années passées. Certains hommes gravaient 
leurs dessins sur des murs mous avec leurs 
doigts ou, s’ils voulaient faire leurs dessins sur 
une surface plus dure, ils utilisaient des outils 
faits de silex. 

Plus tard, les Romains et les Grecs écrivent 
leurs noms et leurs poèmes de protestation sur 
des bâtiments. 

Depuis ce temps, le graffiti a beaucoup changé 
de style. Aux alentours des années 1960, le graffiti 
redevient plus populaire pour un certain temps 
à Philadelphie et c’est là où le premier artiste 
de graffiti moderne a commencé à «tagger» son 
nom partout. Son nom était Darryl McCray, aussi 
connu comme «Cornbread». Les gens ont com-
mencé à l’appeler le père du graffiti moderne, car 

c’est lui qui avait recommencé la tendance du 
graffiti. En fait, Darryl McCray est devenu si popu-
laire que Sean Mcknight a fait un documentaire 
sur la légende de Cornbread. 

Il y a plusieurs autres personnes dans le monde 
qui ont eu un impact sur les graffitis. Jean-Michel 
Basquiat, Blek le rat, et Banksy font partie des 
artistes les plus populaires de l’histoire. 

Jean-Michel Basquiat a commencé à faire 
du graffiti en 1970. Avant de devenir un graffeur 
respecté en 1980, il a fait de nombreux graffitis 

politico-poétiques sous le nom de «SAMO» et est 
aussi connu pour son style mélangé,  unique de 
graffiti «art de rue» et de néo-expression. 

Blek le rat, aussi connu sous Xavier Prou, était 
un des premiers artistes de graffitis à Paris. Il est 
décrit comme le père du graffiti aux pochoirs. 

Banksy, lui, est un graffeur populaire à cause 
de ces graffitis de style pochoir combiné avec 
d’autres sources médiatiques. Dans la plupart de 
ses œuvres, le message est d’arrêter la guerre et 
la violence. 

Vous pensez probablement que tous les graf-
feurs les plus populaires sont situés en Amérique. 
Vous avez raison. Même au Canada nous avons 
un graffeur populaire. Il est dans le top 100 des 
graffeurs du monde. Son nom est Labrona et il est 
connu pour ses pièces de style Labrona-esque. 

La plupart du temps, le graffiti est négligé et 
stigmatisé pour de mauvaises raisons. Plusieurs 
personnes disent que le graffiti abime des sur-
faces décoratives et que ça endommage des pro-
priétés. De plus, le graffiti sous forme de vanda-
lisme peut diminuer la valeur d’un terrain et peut 
être offensant. 

Comme dans tout, il y a du bon et du mauvais. 
Pour les artistes,  ça amplifie la liberté d’expres-
sion et ça peut aussi permettre à certains artistes 
de montrer leur art au public de manière ano-
nyme sans conflit avec les pouvoirs publics. De 
plus, aussi fou que cela puisse paraitre, le graffiti 
peut développer un meilleur sens de la furtivité et 
de la vitesse si l’artiste ne veut pas se faire prendre 
par la police. 

Pour la communauté, des œuvres impression-
nantes donnent vie à des espaces ternes, comme 
c’est le cas pour l’hôpital abandonné à Sudbury. 
En fin de compte, le graffiti peut être bon ou mau-
vais selon la perspective d’une personne. 

J’écris à propos du graffiti, car je crois que la 
plupart des gens ne connaissent pas l’histoire ou 
même pourquoi le graffiti est considéré comme 
une forme d’art. Maintenant, vous êtes bien 
informé sur cette forme d’art unique. 

Le graffiti est un style d’art qui peut être beau, 
mais je ne recommanderais pas de le faire sans 
permission. Si vous voulez l’essayer, assurez-vous 
de le faire légalement pour éviter les problèmes.

École publique Passeport Jeunesse, Hearst

Le graffiti, un style d’art très sous-estimé

JASMINE MILLER

Je traite les fourrures de castor et j’ai même fabriqué des mitaines de fourrure de loup. 

Photo : Zoé Bélec

Plusieurs graffitis recouvrent les wagons de train de Hearst. Photo : Jasmine Miller
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BONNE BOUFFE

U ne de mes activités préférées est de faire des 
pâtisseries avec ma grand-mère. Ceci me 

permet de passer des moments précieux avec elle 
et ma famille, d’apprendre à faire la cuisine et de 
gouter à de nouvelles recettes. 

En premier lieu, nous passons du temps pré-
cieux ensemble, ma cousine Alexie, ma grand-
mère et moi. J’ai déjà beaucoup de souvenirs qui 
consistent à faire des petits gâteaux aux pépites 
d’arc-en-ciel. C’était vraiment délicieux et nous 
avons toujours beaucoup de plaisir! 

De plus, quand je fais des pâtisseries, cela 
m’aide à apprendre comment faire des desserts 
pour quand je serai plus grande. Ma grand-
mère m’enseigne au sujet de la sécurité lors de 
la cuisson. Par exemple, elle m’a expliqué qu’il 
faut faire attention quand tu utilises le four-

neau pour que tu ne te brules pas. 
Aussi, les desserts que j’ai pu gouter lors de 

ces moments et qui me plaisent sont des biscuits 
«jam jam», des beignes aux patates, autres bis-
cuits et divers gâteaux.

Je vous partage une recette pour faire des 
petits gâteaux.

Petits gâteaux avec les boites de gâteaux 
achetés (saveur au choix)
Ingrédients :
•	 3 œufs
•	 ½ tasse d’huile
•	 1 tasse de lait ou de l’eau
•	 une boîte de mélange à gâteau (saveur au choix) 

Outils de cuisson :
•	 malaxeur à la main
•	 un bol
•	 des tasses à mesurer
Préparation :

Suivre les directives sur la boite de mélange à 
gâteau pour la préparation et la cuisson. Au lieu 
d’utiliser un plat à gâteau, vous pouvez utiliser 
une plaque pour les petits gâteaux.

J’espère que ceci vous aura donné le gout de 
partager des moments magiques en cuisinant avec 
votre famille! C’est une tradition et une activité que 
j’espère pouvoir continuer avec ma famille et mes 
amis pendant encore plusieurs années.

École élémentaire catholique Christ-Roi, River Valley

Une activité spéciale avec ma famille

BONNE BOUFFE

BONNE BOUFFENOS AMIS LES ANIMAUX

Il y a tellement d’animaux qui se camou-
flent dans la nature. Le renard blanc en 
fait partie. Les trois choses qui seront 

mentionnées à leur sujet sont leurs habi-
tudes alimentaires, leur mode de vie et leur 
apparence.

Les renards arctiques sont des mangeurs 
opportunistes, mangeant pratiquement tous 
les animaux vivants ou morts. Ils dépendent 
des populations de rongeurs, notamment de 
lemmings, de campagnols et d’autres petits 
mammifères. Ils mangent également des 
oiseaux, des insectes, des œufs, des baies, 
des reptiles et des amphibiens. Il mange 
entre 1 et 2 livres chaque jour. 

Les renards blancs sont la proie des gros 
animaux de la région, notamment des ours 
polaires et des loups. Les humains sont éga-
lement un prédateur de ces renards et de 
nombreuses personnes les chassent pour 
leur fourrure.

Un renard arctique peut être trouvé dans 
des régions d’Europe, d’Asie, d’Amérique du 
Nord, du Groenland et d’Islande. Les renards 
arctiques sont nomades et parcourent de 
grandes distances à travers leur aire de 
répartition, généralement en groupe fami-
lial. Ils sont blancs et ils se camouflent par-
faitement avec la neige ce qui leur permet de 
mieux chasser. Ils restent avec leur famille 
pour voyager.

Un mâle adulte pèse entre 3,2 à 9,4  kg 
et une femelle pèse entre 1,4 à 3,2  kg. Les 
renards arctiques vivent 3 ou 4  ans à l’état 
sauvage et jusqu’à 14  ans en captivité. Ce 
renard a à peu près la même taille qu’un gros 
chat domestique ou un petit chien. Toute-
fois, ne vous y trompez pas, ils ont la peau 
foncée sous leur manteau de fourrure.

Étant donné qu’ils ont un large choix de 
ce qu’ils mangent. On les trouve dans les 
endroits enneigés. Leur poids diffère entre 
les deux sexes.

École St-Charles Borromée, St-Charles

Le renard blanc

KARLI SMITH

DANIA DESCÔTEAUX

Photo : Shutterstock

L e poisson-blob (blobfish) est un gros blob 
de chair qui vit dans les eaux profondes 
des côtes australiennes et néozélandaises. 

Les poissons-blobs se trouvent souvent dans 
des places sombres et froides au fond des océans 
Indien et Pacifique. 

Il resterait environ seulement 420  pois-
sons-blob dans le monde. Ils sont considérés 
comme menacés. Ils sont aux fonds de l’océan et 
pas beaucoup de personnes veulent les pêcher, 

car ils ne sont pas mangeables et presque tous 
les prédateurs ne peuvent pas les atteindre. Par 
contre, ils se retrouvent souvent accidentelle-
ment dans les filets des pêcheurs. 

Les poissons-blob aident beaucoup avec l’envi-
ronnement, car ils mangent beaucoup de bactéries 
et protègent l’océan à être surpeuplés. Les pois-
sons-blob sont inoffensifs, ils n’ont pas de dents. 

Même s’ils n’ont pas de dents, les pois-
sons-blob doivent quand même manger. Ils ont 
une diète qui consiste de beaucoup d’oursins, 
plumes de mère, crabe, viande de charogne et 

autres fruits de mer. Ils mangent 
aussi beaucoup de bactéries qui 
vivent aux fonds de l’océan. Ils ont 
des mangeoires inférieures alors 
ils peuvent manger beaucoup, 
mais parce qu’ils sont comme du 
Jello, ça les aide à flotter juste 
au-dessus du fond de l’océan et ils 
préservent presque toute leur éner-
gie. Ils ont juste besoin d’attendre 
que la nourriture vienne à eux. 
La diète des poissons-blob a un 
énorme impact à aider avec la sur-
population de différentes plantes 
animales et bactéries.

Même s’ils ont l’air bizarres, ils 
ont beaucoup d’avantages au niveau 
environnemental.

École Notre-Dame-du-Sault, Sault-Ste-Marie

Le poisson-blob

ABIGAIL MAGUIRE

Un poisson-blob hors de l’eau, ressemble à une grosse masse de chair. Photo : James Joel | Flickr
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Y a-t-il quelques créatures marines dont on ne 
parle pas assez? Le poison archer, le pois-
son-globe et l’espadon sont des poisons très 

intéressants. Pour l’instant, vous n’en savez peut-
être pas beaucoup de ses animaux, mais ce texte 
vous renseignera au sujet de ses poissons. 

Poisson archer
Savais-tu que le poisson archer mange des 

insectes? Savais-tu que cette créature peut tirer ses 
flèches d’eau à une distance d’environ une quin-
zaine de centimètres? Savais-tu que le poisson 
archer avale de l’eau, puis sort sa tête de cette subs-
tance, forme sa bouche en «O» et crache très fort 
pour fabriquer une flèche d’eau qui frappe sa proie 
et tombe puis est mangée par ce poisson ingé-
nieux? Savais-tu que pour atteindre sa nourriture 
il doit être très précis? Savais-tu qu’il doit être très 
rapide pour attraper ses proies? Puisque sa nourri-
ture tombe dans l’eau, les autres poissons peuvent 
aussi le manger. Le poisson archer doit donc savoir 
avant même de frapper le petit insecte ou celui si 
va tomber pour l’atteindre en premier. Il vit en Inde, 

École St-Charles Borromée, St-Charles

Quelques types de poisson

Photo : Shutterstock

Photo : Gabrielle Boldt

NOS AMIS LES ANIMAUX

GABRIELLE BOLDT

en Nouvelle-Guinée, en Australie, aux Philippines, 
en Asie du Sud-Est, en Océanie, dans la mer Rouge, 
en Chine et en Thaïlande. 

Poisson globe
Savais-tu que le poisson globe a des épines 

venimeuses? Savais-tu que quand il va se faire 
manger ou quand il a peur, le poisson globe se 
gonfle comme un ballon puis ses piques sortent? 
Et si le prédateur essaie de mordre ce poisson, il 
ne se sentira pas bien. Savais-tu qu’il est omni-
vore, donc il se nourrit surtout du zooplancton et 
d’algues? Le poisson globe a aussi un bec, donc, 
il peut aussi manger des coquillages. Savais-tu 
qu’on le surnomme aussi «le fugu»? Savais-tu qu’il 
vit dans la plupart des eaux chaudes du monde? 

Espadon
Savais-tu que l’espadon (swordfish en anglais) 

n’a pas une vraie épée au lieu du nez? Savais-tu que 
pour chasser, il utilise sa vitesse incroyable pour 
rattraper ses proies, puis son museau pour piquer 
dedans sa nourriture est le manger? Savais-tu que 
l’espadon peut atteindre une vitesse de 120 km/h, 
donc l’un des poissons les plus rapides de l’océan? 
Savais-tu qu’ils ont des organes spéciaux sur leur 
visage pour réchauffer leurs yeux quand ils vont 
très vite? Savais-tu que l’espadon est carnivore, il 
se nourrit principalement de poisson, parfois de 
crustacés et de calamar? Savais-tu qu’il vit dans 
les eaux tropicales, subtropicales et tempérées des 
océans du monde entier? Il est également présent 
en Méditerranée. 

Ces créatures sont des poissons très impres-
sionnants. Que pourrait-il nous surprendre avec 
dans le futur? Un poisson archer

Dessin d’un poisson globe



	 TAPAGE - FÉVRIER 2024	 15

Photos : Vincent Bigras

L e 12  novembre 2020, l’une des 
consoles les plus puissantes du 
monde est devenue disponible dans 

les magasins : la PlayStation 5. Voici une 
présentation de ses composantes et de ses 
aspects.

Son apparence
La PlayStation  5 est une console qui 

peut être mise à la verticale ou à l’horizon-
tale. Quand elle est mise à la verticale, le 
haut s’illumine. La couleur de la console 
est blanche, mais des accessoires sont 
vendus pour changer sa couleur, comme 
vous le voyez dans la photo (la console 
a un étui bleu pour recouvrir sa couleur 
naturelle, qui est le blanc).

La manette
La manette officielle se nomme 

«DualSense» et remplace la «Dualshock 
4», qui est la manette de sa petite sœur, 
la PlayStation  4. La PlayStation  5 est la 
première console de Sony à avoir une 
manette officielle bicolore, dont la partie 
supérieure blanche et la partie inférieure 
noire. Pour la brancher, il te faut soit un 
câble ou tu peux utiliser un truc où tu 
mets ton «DualSense» dessus pour la 
recharger.

À l’intérieur de la PlayStation
La PS5 contient une carte graphique 

de 3,5 GHz et 8 cœurs. Le processeur gra-

phique a 36  CUs à 2,26  GHz (10.28 
teraflop). La PS5 contient 825  GB de 
stockage, mais avec tous les trucs 
pour la faire bien fonctionner, ça 
prend 158  GB qui t’emportent à 
667 GB de stockage en tout.

Faits intéressants
La Dualshock  4 est utilisable sur 

la PS5 pour certains jeux, donc tu 
peux utiliser le Duelsense et le Duals-
hock en même temps. 

Aussi, cette puissante console te 
permet d’utiliser des jeux de PS4. Donc, si 
tu possédais une PS4 avant de faire l’achat 
d’une PS5, tu n’as pas besoin d’acheter de 
nouveaux jeux. 

De plus, le prix de cette console quand 
elle est sortie était très haut, car le stock 
dans tous les magasins était déjà épuisé. 
Tu pouvais seulement les trouver en ligne 
pour environ 2000  $, alors que Sony la 
vend environ 650 $. Par après, les maga-
sins ont finalement eu assez de stock. 
Maintenant, elles sont disponibles dans 
presque tous les magasins.

Jeux exclusifs
La PS5 a un jeu exclusif que PS4 ou 

n’importe quelle autre console ne peut 
pas avoir qui est Rachet And Clank  : Rift 
Apart. Ce jeu offre une merveilleuse expé-
rience avec des graphiques hyper beaux. 

Aussi, un autre jeu exclusif à PlaySta-
tion, mais qui est disponible pour la PS4 
et PS5 est God of War. Il y a 5 jeux de God 
of War, mais, personnellement, j’aime plus 
le 4 et 5 qui sont seulement pour la PS4 et 
PS5. Ce jeu est au sujet du dieu grec de la 
guerre, mais dans les deux derniers, il est 
question de la mythologie nordique.

En somme, si vous cherchez à vous 
acheter une console de jeux, je vous sug-
gère de vous procurer la PlayStation  5, 
parce qu’elle a un disque très rapide, ce 
qui vous offre de très belles images réelles 
et un jeu sans interruption.

École élémentaire catholique Christ-Roi, River Valley

La PlayStation 5, une console très puissante

La manette «Dual Shock» conçue pour la PS4, mais compatible 
avec la PS5. 

VINCENT BIGRAS

TECHNO

La PS5, avec un étui bleu, en position verticale et 
éteinte. 

Les manettes «DualSense» de la PlayStation 5. 

Devenez fan du Voyageur facebook.com/journal-le-voyageur
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Avec quelques changements, tu peux rendre les photos plus vibrantes! Photos : Tamélie Rondeau

E s-tu quelqu’un qui aime les arts? Aimes-tu 
être dans la nature et capter des moments 
importants? Aimes-tu utiliser ton imagina-

tion? Si oui, la photographie est pour toi! 
Avec la photographie, il y a plusieurs sortes de 

photos que tu pourrais créer. Il y a des photos de 
célébration et des photos d’êtres vivants. Il y a plu-
sieurs raisons pourquoi la photographie est mon 
art préféré et peut aussi être le tien. 

Pourquoi la photographie? 
J’ai choisi la photographie parce que c’est ma 

passion. Quand les gens voient mes photos, ils 
sourient, parce qu’ils ne croient pas que c’est moi 
qui les ai prises et ils ne croient pas que c’est le 
monde autour d’eux. La photographie fait tra-
vailler mon imagination et me fait penser à de 
nouvelles façons de voir le monde. Quelle est la 
prochaine photo que je vais prendre? 

J’aime les autres arts comme : l’art visuel, l’art 
dramatique et la musique. Mais, si je pouvais seu-
lement pratiquer un art, je choisirais la photogra-
phie. La photographie me rend heureuse et rend 
les autres gens heureux aussi.

À mon avis, c’est un art très important. J’aime 
penser aux autres. Je peux aussi prendre des pho-
tos spécifiques pour quelqu’un. J’utilise de l’ima-
gination pour mes photos pour modifier les cou-
leurs, la grandeur, le point focal et l’arrière-plan.

Les types de photos
Dans le monde de la photographie, les idées 

sont illimitées, car il y a toutes sortes de pho-
tos que l’on peut prendre. Pour les photos de 
célébration, il y a des fêtes, des mariages et des 
remises de diplômes. Tu peux avoir des photos 
de vacances et d’anniversaire. Les photos de 
célébrations sont spéciales, car elles capturent 
des moments inoubliables qu’on peut garder 
proches de nous pour le restant de notre vie. 

Pour la photographie, nous n’avons pas 
besoin d’une occasion pour prendre des photos. 
Il y a toutes sortes de sujets qu’on pourrait pho-
tographier, comme les humains, les animaux et 
la nature. 

Pour les photos d’humains, il y a la photo 
de bébé, de famille et la photo sportive. Dans la 
catégorie d’animaux, nous pouvons prendre des 
photos d’animaux domestiques ou d’animaux 
sauvages comme les oiseaux, les mammifères ou 
les insectes. Mon animal préféré à photographier 
est le chien. 

Il y a plusieurs sortes de photos de la nature 
comme des fleurs, des feuilles, des arbres et de 

la nourriture. N’oublie pas de profiter des dif-
férentes saisons! Si vous avez de la difficulté à 
trouver des idées, souvenez-vous que les idées 
sont toutes autour de vous. Il faut seulement 
ouvrir les yeux!  

Comment prendre de belles photos?
Aimerais-tu créer des photos toi-même? Il y a 

plusieurs différents types de caméras qui varient 
de prix. 

Si vous avez un cellulaire, une tablette ou 
un iPad, vous avez déjà une très bonne caméra! 
Mais si vous êtes intéressé à prendre des photos 
avec une caméra plus performante, tu devrais 
considérer une caméra DSLR. Tu pourrais aussi 
avoir une caméra compacte. Elles sont très 
petites et tu peux la mettre dans ta poche. 

Maintenant, tu en connais un peu plus au 
sujet de la photographie. Il suffit de simplement 
prendre des photos! N’oublie surtout pas que tu 
peux trouver des idées partout. 

École publique Jeunesse Active, Sturgeon Falls

La photographie, un art à explorer! 

La lumière peut aussi améliorer une photo aussi.  

TAMÉLIE RONDEAU

ARTS ET CULTURE

C omme adolescente, je ne pourrais pas 
vivre sans musique. C’est une de ces 
choses qui font partie de ma vie, c’est la 

seule chose qui ne m’a jamais laissé tomber, 
comme si elles étaient toujours là pour moi. En 
fait, pour moi, elles l’ont toujours été; que je sois 
en train d’écouter mes artistes préférés, de jouer 
ma propre musique ou de simplement chanter 
avec la radio. Mais qu’est-ce que la musique 
signifie vraiment dans nos vies? 

Pour moi, la musique est la bande-son de ma 
vie, elle la rend plus intéressante. Quand je suis 
heureuse, j’aime mettre ma playlist préférée et 
danser dans ma chambre. Quand je suis triste, 

je mets une chanson qui me rend heureuse et 
m’encourage. À chaque moment de la journée, la 

musique est là, que je sois en train de ranger ma 
chambre, de faire mes devoirs ou simplement de 
me détendre dans ma chambre, j’ai toujours mes 
écouteurs et mes chansons préférées en lecture. 
La musique m’aide à exprimer ce que je ressens, 
même quand je n’ai pas les mots pour le décrire. 

Une autre chose que j’aime de la musique, 
c’est qu’elle est si différente et qu’il y a différents 
gouts. Si vous aimez la pop, le hip-hop, le rock, 
etc., il y a différents types de musiques pour 
différentes personnes et différents sentiments. 
J’aime aller à des concerts ou à des festivals de 
musique avec mes amis pour voir et écouter les 
artistes que nous aimons. De cette façon, nous 
créons des souvenirs amusants qui nous dure-
ront pour toujours. 

La musique peut être un moyen de relaxa-
tion, beaucoup de gens utilisent la musique pour 
vaincre les blocages de la créativité et avoir de 
nouvelles idées, pour se détendre, lire, même pour 
écrire. En fait, j’écoutais de la musique quand j’ai 
écrit cet article et cela m’a beaucoup aidé!

La musique est une partie essentielle de ma 
vie en tant qu’adolescente. Que vous l’écoutiez 
pour vous détendre, vous exprimer ou simple-
ment par plaisir, la musique n’est pas seulement 
des sons et des notes alignés d’une certaine 
façon, c’est bien plus que cela! C’est une langue 
universelle, peu importe où vous allez dans le 
monde, il y aura toujours des gens qui écoutent 
de la musique, la musique est un moyen de com-
munication. Alors, allez et amusez-vous!

École Félix-Ricard, Sudbury

La perspective d’une adolescente sur la bande-son de nos vies

THAÏS LOAYZA SEMPERTEGUI
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Le premier livre de la série fantastique  
Animal Totem est un livre par Brandon 
Mull au sujet de quatre enfants qui vont 

changer le monde avec leurs animaux totems.

Un peu sur l’auteur, Brandon Mull 
Il est né en 1974 et a reçu son diplôme de 

l’Université Brigham Young en 2000. Il vit en 
Utah, il est marié à une femme nommée Erlyn 
Madsen et ils ont 11 enfants.

Résumé du livre
Conor, Abeke, Meilin et Rollan sont quatre 

enfants qui sont séparés par de grandes dis-
tances, vivant sur différents continents, mais 
font tous le même rituel, surveillé par des 
inconnus masqués en vert. Quatre éclairs de 
lumière éclatent et d’eux émergent les formes 
incroyables des bêtes : 
un loup, un léo-
pard, un panda et un 
faucon. Soudain, le 
chemin de ces enfants 
— et celui du monde 
— a été changé pour 
toujours.

Critique
Je n’ai pas vrai-

ment aimé ce livre 
parce que je pense 
qu’il y avait trop de 
suspense et d’action. 
Dans la version fran-
çaise, il y avait beau-

coup de vocabulaire avancé et, pour moi, le 
livre était vraiment difficile à suivre.

Recommandations
Personnellement, ce livre n’a pas été un de 

mes préférés. Toutefois, pour les amateurs de 
fiction/fantaisie, ce livre pourrait les intéresser.

Photo : Shutterstock

Le piano est un instrument de musique 
très connu. C’est un instrument polypho-
nique, ce qui veut dire qu’il y a une com-

binaison de sons en même temps. Je joue du 
piano, mais, même si ce n’est pas mon instru-
ment favori, je trouve ça vraiment difficile. 

Certaines personnes aiment le piano, 
comme ma sœur, mon oncle, ma grand-ma-
man et ma mère. Le piano est un instrument 
important dans ma famille et je suis obligée de 
le jouer jusqu’à l’âge de 13 ans. Ma mère et tous 
ses frères et sœurs ont joué du piano jusqu’à la 
13e année. Je suis chanceuse, parce que j’ai un 
instructeur de piano à mon école.

Les com-
positeurs les 
plus connus au 
piano sont Wolf-
gang Amadeus 
Mozart et Lud-
wig Van  Beetho-
ven. Personne ne 
connait la vraie 
date de nais-
sance de Bee-
thoven, mais, il 
était le deuxième 
de sept enfants 
à Bonn, Alle-
magne. Beetho-

ven a composé 722 pièces de musique dès l’âge 
de 11 ans. Il a vécu jusqu’à 45 ans. Il a écrit neuf 
symphonies, cinq pianos concertos, 32 pianos 
sonates et un opéra, Fidelio. Le père de Bee-
thoven était aussi son premier instructeur de 
musique et Beethoven était vraiment adepte 
de musique dès un jeune âge. Beethoven est 
devenu sourd pendant les 20 dernières années 
de sa vie et c’est à ce moment qu’il a composé 
les pièces les plus célèbres, comme la Sym-
phonie no. 5 et la Symphonie no. 7. Beethoven 
composait la musique classique et roman-
tique, il était largement considéré comme le 
meilleur musicien à avoir vécu. Au cours des 
années suivantes, Beethoven soufra d’une 
maladie du foie, à cause de sa consomma-
tion excessive d’alcool, et sa santé en général 
souffrait. Ludwig Van Beethoven est décédé 
à Vienne, le 26  mars 1827. Le compositeur a 
eu des funérailles publiques et la procession 
aurait été regardée par 10 000 personnes. Ça 
démontre combien célèbre était Beethoven.

Mozart était aussi un compositeur célèbre 
comme Beethoven. Wolfgang Amadeus Mozart 
était un des compositeurs les plus influents 
et populaires de la période classique. Il a com-
posé plus de 600 pièces de musique, certaines 
de ses pièces les plus célèbres et les plus appré-
ciées de la musique symphonique, de chambre, 
d’opéra et chorale. Mozart est né en Salzbourg, 

en Autriche, dans une famille de musiciens. 
Dès un jeune âge, Mozart était un musicien 
prodigieux. À l’âge de 5  ans, il savait lire et 
écrire de la musique. À l’âge de 6  ans, il écri-
vait ses premières compositions et était géné-
ralement considéré comme un génie musical 
rare. En aout 1782, Mozart épouse Constanze 
Weber et ils eurent 6 enfants. Mais, seulement 
deux de leurs six enfants ont survécu passé 
l’enfance. Après le mariage, certaines des meil-
leures pièces musicales de Mozart ont com-
mencé à apparaitre comme les symphonies 
de Haffner et de Linz et les cinq quatuors à 
cordes. Sa santé a commencé de se détériorer et 
son rythme de travail a ralenti en 1790. Mozart 
est mort avant son 36e anniversaire en 1791, à 
Vienne. Il est mort d’une hémorragie cérébrale 
et bronchopneumonie. Les derniers mots de 
Mozart auraient été: «Le gout de la mort est sur 
mes lèvres… Je ressens quelque chose qui n’est 
pas de cette terre».

C’était intéressant de découvrir au sujet de la 
vie de Beethoven et de Mozart, soit par leur style 
de vie. Maintenant, je me questionne : comment 
est-ce que la musique influence notre vie ou 
même notre comportement? Je suis excité de 
continuer à pratiquer le piano et je suis encou-
ragée de voir que pas tout le monde est un génie 
de la musique tout de suite en commençant. Je 
t’encourage à apprécier la musique encore plus!

École Notre-Dame-du-Sault, Sault-Ste-Marie

Piano : l’instrument polyphonique

Une photo de Leila Frost quand 
elle était bébé avec sa grand-mère.

Brandon Mull, auteur du livre Animal Totem.

Photo : Courtoisie

Photo : Wikimedia Commons
Photo : https://www.scholastic.ca/editions/

livres/view/animal-totem-n-1-les-quatre-lus

ARTS ET CULTURE

École Notre-Dame-du-Sault, Sault-Ste-Marie

Animal Totem

DELIAH JEFFERY

LEILA FROST
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L a course de fond est un sport que je fais à 
l’école. J’aime ça, car c’est une pratique pour 
moi et ça m’aide à m’améliorer comme cou-

reuse. J’ai commencé à courir en 4e année. Depuis, 
je cours chaque année. Un jour, je souhaite deve-
nir tellement bonne que je peux gagner un ruban 
de première ou de cinquième place pour ajouter à 
ma collection de rubans et de médailles. 

J’aime la course, car je manque l’école pour 
pratiquer un sport, mais aussi parce que j’ap-
prends quand même des choses. La course de 
fond m’aide dans les autres sports pour lesquels 
j’ai besoin de courir, par exemple la balle-molle, 
le badminton, le volleyball, le basketball, etc. De 
plus, ça me garde en forme et c’est comme mon 
propre entrainement gratuit. 

Un avantage est que je peux pratiquer le 
sport avec mes amies. Ça me donne la 
chance de voir mes meilleures amies, Ella 

et Victoria, qui vont dans une école différente. 
Notre entraineuse est gentille et si nous ne cou-
rons pas vite, ça n’a aucune importance, car elle 
nous rappelle qu’on le fait pour le plaisir et pour 
s’améliorer.

Finalement, la course m’apporte plusieurs 
avantages à ma vie de tous les jours. Voilà pour-
quoi la course de fond figure parmi mes intérêts 
sportifs à l’école.

Photos : Shutterstock

École secondaire publique Odyssée, North Bay

La course de fond

ARI JOHNSON

SPORTS

A uston Matthews, un joueur des Maple 
Leafs de Toronto de la Ligue nationale de  
hockey (LNH), a battu le record de deux tours 

du chapeau pendant les deux premières joutes de la 
saison cette année. Cela ne s’est pas produit depuis 
un siècle. Il est le cinquième joueur dans l’histoire 
à avoir accompli un tel exploit et il est le deuxième 
joueur à avoir réussi depuis la saison de 1917-18, ce 
qui était il y a 106 ans. 

Son premier tour du chapeau a été fait lors de 
la première joute contre les Canadiens de Mon-

tréal et il a réussi à en faire une répé-
tition lors du match contre les Wild 
du Minnesota. Il est le joueur avec le 
plus de buts dans la LNH, qui est de 
39 buts en 46 joutes. Pendant toute sa 
carrière, il a fait 338 buts. 

Ce n’est pas son premier record. 
Dans sa carrière, il a aussi accompli 
plusieurs autres choses. Pour com-
mencer, il a eu le prix pour la recrue 
de l’année pendant sa première année 
dans la LNH. Pendant sa première 
joute avec l’équipe de Toronto, il a 
compté 4  buts contre les Sénateurs 
d’Ottawa. Matthews s’est aussi rendu 
au match des étoiles de la LNH en 
2017, 2018, 2019 et en 2022. 

Auston Matthews porte le 
numéro  34 et il est gaucher. Sa posi-
tion dans l’équipe est centre. Il est 
américano-mexicain. Il est natif de 
San Ramon, Californie, et a déménagé 
à Scottsdale, Arizona lorsqu’il était 
un jeune enfant. C’est donc la ville 
dans laquelle il a grandi. Il s’est fait 
repêcher comme premier choix lors 
du début de la saison 2016-17 par les 
Maple Leafs de Toronto et y est resté 
depuis. Il avait 19 ans lors de sa pre-
mière année en tant que joueur pro-
fessionnel de la ligue nationale et il a 
maintenant 26 ans. 

Auston Matthews demeure pré-
sentement à Toronto. Son contrat 
avec l’équipe de Toronto est jusqu’en 
2029 et il est le joueur avec le plus 
haut salaire dans la LNH. 

J’admire beaucoup ce joueur 
de hockey professionnel. Tous ses 
exploits, selon moi, sont très impres-
sionnants. Lui et les Maple Leafs de 
Toronto sont mes préférés. J’espère un 
jour pouvoir aller regarder une de ses 
joutes dans la grande ville de Toronto.

École élémentaire catholique Christ-Roi, River Valley

Auston Matthews a battu un record impressionnant

Auston Matthews, lors d’une joute contre les 
Sénateurs d’Ottawa il y a quelques années

ESMÉE BIGRAS

Photos : Esmée Bigras
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Depuis mon dernier article de décembre, 
je continue mon entrainement au studio 
Let’s Dance de Chelmsford où je fais partie 

du groupe intermédiaire compétitif. Toujours à la 
recherche de perfectionner mes talents, j’ai tout 
récemment participé à une autre convention de 
danse; Destiny, en plus des 5 heures par semaine 
d’entrainement. 

Cette année, la convention de danse Destiny 
s’est déroulée dans les salles de conférence du 
Holiday Inn à Sudbury. La convention était pré-
vue pour une seule journée, le 11 novembre 2023, 
et ce fut un entrainement intensif avec les ate-
liers allant de 8 h à 16 h. 

La convention Destiny a offert des sessions 
de danse à claquettes, de danse contemporaine, 

de ballet, de hip-hop et de jazz. Les groupes 
étaient répartis selon l’âge  : les «Minis», les 
«Juniors» et les «Teens». 

Il y avait cinq master class animés par des 
professionnels venant de la région de Toronto : 
Corey Gayadeen pour la claquette, Tara Pillon 
a animé la classe de ballet, Amanda Cleghorn 
qui est un instructeur de jazz et Derick Robin-
son était prévue pour la session de hip-hop, 
cependant, une autre instructrice a dû le rem-
placer pour une urgence.

Ce ne fut pas du travail toute la journée! À 
la fin de cet évènement, il y avait des partici-
pantes chanceuses qui ont gagné des prix pour 
leurs talents qui ont attiré l’attention des ins-
tructeurs. Aussi, il y avait une station où les 
participants pouvaient faire des bracelets et un 
kiosque de bouquinage où se vendaient des che-
mises, des tuques et autres articles de danse.  
«J’ai adoré les classes!, dit Abby Golder J’étais 
capable d’exprimer mes émotions. En plus, les 
instructeurs étaient tellement gentils! 

L’an prochain, la convention est prévue 
pour le 11 novembre 2024. Vous pouvez retrou-
ver les informations en ligne à https://destiny-
dancecomp.com/convention.html.

École Alliance St-Joseph, Chelmsford

Chroniques d’une danseuse : 
Convention de danse Destiny

Les instructeurs des master class de la convention de danse Destiny Photos : Courtoisie

HANNAH GAUVREAU

SPORTS

Le samedi  13  janvier 2024, la nouvelle pati-
noire de Field a finalement ouvert pour le public 
après huit  grandes années de planification. Un 
grand projet tant attendu est enfin terminé. En 
fait, de nombreux comités ont consacré beaucoup 
de temps à trouver du financement et des subven-
tions pour le projet afin de surélever le toit de la 
patinoire extérieure de notre petite ville de Field, 
qui sera utilisée pour des activités lors de toutes 
les saisons.

Depuis l’ouverture, la patinoire est déjà très occu-
pée. Nous sommes aussi chanceux d’y avoir une 
cantine pour faire l’achat de croustilles, de bonbons 
et de breuvages lorsqu’on s’y rend pour patiner.

Nous avions déjà une belle patinoire, mais 
maintenant elle est encore plus belle et aussi 
plus utile. Notre communauté pourra utiliser la 
patinoire toute l’année. Par exemple, nous avons 
le Carnaval, avec une semaine pleine d’activi-
tés géniales. Ça a commencé le 2  février avec le 
tournoi de hockey féminin, un bon petit déjeu-
ner le lendemain ainsi que les finales de hockey 
le dimanche avec du patinage en famille et l’an-
nonce des gagnants des sculptures de neige. 

Le lundi, ce sera le Zumba en famille, une 
joute amicale de hockey des Lynx contre les 
Stings U15A et aussi les Verner Bulls U11 et 

U13. Le Carnaval sera encore plus agréable, car 
avec le toit, peu importe la météo, tout le monde 
peut profiter de la glace. Pour ceux qui entre-
tiennent la glace, ça le rend également meilleur et 
plus facile pour eux.

Le toit et la patinoire ne seront pas juste 
utilisés pendant l’hiver. Les comités que nous 
avons en profiteront toute l’année : des danses 
pour les enfants en plein air, qu’il pleuve ou qu’il 
fasse beau, c’est possible! Du patin à roulettes, 
un spectacle de talent, peu importe la tempé-
rature, on peut le faire maintenant. Non seule-
ment qu’il n’y aurait pas de pluie avec un bon 
abri, mais celui-ci nous permettra aussi d’avoir 
de l’ombre lorsqu’il fait bien chaud, lors des acti-
vités pour les enfants comme une journée H2O 
et un barbecue pendant l’été. Il y a maintenant 
tellement de possibilités!

Je sais que ce que j’aime tellement maintenant 
c’est de ne pas avoir à gratter la neige avant de 
pouvoir jouer au hockey ou même d’être capable 
de voir notre rondelle lorsqu’il neige dehors. On 
ne la perd plus maintenant. 

Cet été, j’espère qu’il y aura peut-être un tour-
noi de hockey-balle. Maintenant qu’il y a un abri, 
s’il n’y a pas trop de soleil et puis s’il pleut, les jeux 
peuvent quand même se dérouler. Ce sera telle-
ment amusant!

Il ne faut pas oublier qu’une telle patinoire 
c’est amusant, mais il faut aussi respecter le 
nouveau rond, les nouveaux bancs, etc. Nous 
sommes tous bien heureux de l’avoir et de pou-
voir l’utiliser, alors il faut s’entraider et s’assurer 
d’en prendre soin.

En somme, je vous invite tous à prendre le 
temps de venir voir ou même de patiner et d’uti-
liser notre nouvelle patinoire. Ce sera une bonne 
occasion de rencontrer les gens de notre commu-
nauté, de se faire de nouveaux amis et vous pou-
vez même venir déguster un petit café!

École élémentaire catholique Christ-Roi, River Valley

Nouvelle patinoire à Field

Le nouveau toit surélevé de la patinoire de Field. Photos : Sédrick Larocque

SÉDRICK LAROCQUE

https://lavoixdunord.ca/tapage/2023-2024/tapage-decembre-2023/2024/01/10/chroniques-dune-danseuse-nexxus-convention-de-danse/
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Les prix des conseils scolaires visent à honorer les efforts d’une ou d’un élève par
conseil qui s’est illustré par la qualité constante de son travail.

1. Paige Buchanan (CSPNE), North Bay
Mon expérience avec l’anxiété

2. Mélanie Denis-Plante (CSCNO) Val Caron
Mon expérience au Congrès provincial 
du réseau jeunesse de la FESFO

3. Sédrick Larocque (CSCFN) River Valley
La vie sur une petite ferme

1. Meghan Raddon  (CSCNO) Blind River
Singspiration : Concert de Noël à Blind River

2. Tobey Chun (CSCFN) North Bay
CANO : un groupe extraordinaire

3. Lucie Steffan (CSCNO) St-Charles
Les Beatles, le groupe le plus important 

         de tous les temps

1. Zoe Mayotte (CSCFN), Astorville
Est-ce que les devoirs aident 
l’apprentissage?

2. Clara Windatt (CSPNE) Sturgeon Falls
La pollution technologique

3. Pierre Toupin (CSPGNO), Sudbury
Le test pour les examens

1. Lydia Raddon (CSCNO), Blind River
Laissés derrière : quand les frères 
et sœurs quittent le foyer

2. Elizabeth Meilleur (CSCNO) Chelmsford
L’équipe féminine de la 8e année 
à l’Alliance St-Joseph rapporte trois 
bannières de volleyball en un mois

3. Sophie Beaudet (CSPNE) Kapuskasing
Le décrochage scolaire

1. Elizabeth Meilleur (CSCNO) Chelmsford
L’équipe féminine de la 8e année 
à l’Alliance St-Joseph rapporte trois 
bannières de volleyball en un mois

2. Elianne Bernier (CSCNO) Sudbury
Une nouvelle façon d’apprendre 
la littéracie financière

3. Hasna Tokaleh (CSPGNO), Sudbury
Ramadan, un mois de purification

psLes nseills scods prix des con élève pd’un ésentires visolai une ouorts d’uhonot à leorer es eff
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Si vous voulez avoir la chance de remporter un 
de ces prix, écrivez à tapage@levoyageur.ca 
pour participer au journal étudiant Tapage!

Lincoln St-Jean Camille Ouellet

Elizabeth Meilleur (CSCNO), Chelmsford

Tobey Chun (CSCFN), North Bay

Mélanie Denis-Plante (CSCNO), Val Caron

Lydia Raddon (CSCNO), Blind River

Anne-Danaëlle 
Laroulette

Pierre ToupinJanelle Dauphinais

MERCI À
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